
La belle saison
des spectacles

Janvier à Genève

Notre correspondant de Genève
nous écrit:

Après l'accalmie de la première
quinzaine de janvier , les Genevois
sont retournés avec allégresse à
Jeiirs habitudes hivernales et les in-
nombrables sociétés où ils se re-
trouvent ont repris le fil des « ver-
mouth d'honneur », des bals et des
soirées diverses que les fêtes de l'an
avaient momentanément rompu.

Les spectacles aussi vont bon
train, et la Comédie, par exemple,
après un départ assez difficil e, pa-
rait avoir enfin des soirs meilleurs.

Le Grand-Théâtre connaît de
combles salles, d'autant plus qu 'il
a la sagesse de s'ouvrir moins sou-
vent qu'il ne fait relâche et, par con-
séquent, de tenir la dragée haute au
public. Celui-ci vient de se régaler
d'un « Pelléas et Mélisande », dirigé
par M. Ansermet , puis d'une « Ci-
boulette », conduite par M. Reynaldo
Hahn lui-même, et l'on voit par là
comme on est éclectique à notre
Opéra.

Au moment où paraîtra cette
chroniqu e, la .revu e triomphera au
Casino-Théâtre , la traditionnelle re-
vue du « Casin ». chère à tous les
Genevois , et qui était un peu ici ,
avec l'inauguration du Salon de l'au-
tomobile, le signe de l'arrivée du
printemps. Cette année , la revue —
qui dit , à la façon de Trenet : « Ça
fait boum !» — est donc précoce
et l'on souhaite évidemment que le
printemps ne le soit pas moins.

Pour être complet , signalons que
les Compagnons de Romandie
créeron t sous peu une nouvelle
adaptation , due à M. René-Louis
Piachaud, de « La dévotion à la
croix » de Calderon , et que ce sera
là, de tous les points de vue, un très
grand spectacle.

Enfin , un comité est à l'ouvrage
pour monter à Genève , ce prin-
temps, une nouvelle version du fes-
tival de MM. Paul Budry et Carlo
Boiter : « Images de mon pays ».

Tout ceci n'empêche d'ailleurs
pas les Genevois d'être les seuls _ Ro-
mands, sinon les seuls Suisses, à ne
préparer aucun spectacle pour l'Ex-
position de Zurich. Ils avaient bien
songé un moment à quelque ouvra-
ge du bon Jaques-Dalcroze, seule-
ment , comme il fallait passer par le
parlement pour obtenir le nerf de la
guerre, la politi que ne rata pas l'oc-
casion de se mêler de l'affaire et de
tou t faire échouer.

En restera-t-on là ? C'est malheu-
reusement fort à craindre.

Au chapitre des théâtres, notons
encore la soudaine et cruelle dispa-
rition de Mme Carmen d'Assilva,
qui mourut de ce cœur dont elle
avait tant vécu , ainsi que le remar-
qua un chroniqueur qui fut de ses
collaborateurs. De fait , celte grande
artiste ne s'était jamais remise de
là mort , également soudaine, de son
mari , le charmant Marcel Parmelin.

Carmen d'Assilva , qui fut aux cô-
tés de Copeau et qu'on applaudit à
Paris où la plus brillante carrière
l'attendait , se fixa à Genève pour le
bonheur des Genevois, auxquels elle
offrit maints spectacles délicats,
dans son petit théâtre du Studio ro-
mand d'art dramati que ou sur la
scène guère plus vaste, et démolie
aujourd'hui , du théâtre du parc des
Eaux-Vives. Seule ou avec Marcel
Parmelin , Carmen d'Assilva joua en-
core à la Comédie, au Théâtre mu-
nicipal de Lausanne et au théâtre
du Jorat , et des milliers de specta-
teurs, au pays romand , garderont le
souvenir d'une artiste qui fut parmi
les plus probes , les plus enthousias-
tes et les plus intelligentes , parmi
les plus belles aussi et les meilleu-
res. R. Mh.

Après le tremblement de terre du Chili

"• nombre des victimes du tremblement de terre qui réduisit en cen-
sés les villes de Conception et de Chillan s'élève à une trentaine de
mille. Ce séisme est l'une des plus effroyables catastrophes naturelles
^registrées dans l'histoire de l'humanité. Voici les ruines de la cathé-

drale de Chillan,

L'effondrement des troupes
gouvernementales en Catalogne

Devant l'avance foudroyante des armées du général Franco

Les restes de l'armée républicaine, devant l'inutilité de la lutte, cessent
de combattre, et demandent à passer en France. S'étant mis d'accord avec
les autorités de ce pays, les miliciens pourront franchir auj ourd'hui la
frontière qu'ont traversée hier des réfugiés civils de plus en plus nombreux

Le présiden t de la rép ublique et le gouvernement ont abandonné Figueras
p our Paris via Perp ignan. Seul flf. Negrin se serait rendu à Valence

Samedi matm,
Gérone était occupée

D'un envoyé de l'agence Havas sur
le front de Catalogne :

Le corps d'année de Navarre est
entré, samedi matin , à 10 h. 30, à
Gérone.

C'est par le parc du Champ-de-
Mars que les troupes du général Sol-
chaga onf commencé leur entrée
dans la ville.

D'autres éléments des forces du
général Yague sont arrivés en bor-
dure de la ville, à l'est.

La prise de Gérone s'est effectuée
sans combat. Un indescriptible cor-
tège de combattants fuyards, de ci-
vils et de convois s'éloigne vers le
nord par la route de Figueras.

Le soir, 19 nouvelles localités
appartenaient

aux vainqueurs
SALAMANQUE,_ 5 (Havas) . -

Le communiqué officiel annonce
qu'à la suite de l'importante avance
de samedi, les franquistes ont oc-
cupé 19 nouveaux villages, notam-
ment Santa Creu de Jutgar , Sorello,
San Hipolito, Roda , Cassa de Selva
et Santa Cristina Deal. Sur la côte,
ils sont arrivés à proximité de
Palamos. Le nombre des prisonniers,
samedi, atteint 2899. Plusieurs fa-
briques de munitions et de matériel
sont tombées entre leurs mains. Le
matériel saisi est énorme.

Les habitants de Gérone ont ac-
cueilli avec enthousiasme l'entrée
des franquistes dans la ville.

Les opérations franquistes
hier matin

BURGOS, ô (Hav as). — Les opé-
rations, dimanche matin, onf tendu
à rectifier le front franquiste à la
hauteur de Gérone. Depuis la der-
nière avance, la pénétration mar-
quait trois saillants profonds sur
Berça, Ripoll et Gérone, alors qu'en
dehors de ces saillants restaient à
l'adversaire des points se trouvant
à une dizaine de kilomètres en ar-
rière de l'avance franquiste. C'est
ainsi qu'il s'était formé une grande
poche dans le secteur du massif de
Montseny, bien que celui-ci ait été
dépassé largement dans toutes les
directions.

L'avance de dimanche a réduit
cette poche.

Le nouveau front de Gérone est
porté aux environs de Palamos et
d'Albisbal. De Vich et Berga, le front
rectifié sur des positions solides
contrôle presque toutes les commu-
nications du secteur des Pyrénées.
Dans les autres secteurs, l'avance se
poursuit.

Les opérations
dimanche

Seo dIJrgel occupée
PERPIGNAN, 5 (Havas). — Di-

manche matin , vers 4 heures, l'artil-
lerie nationaliste a bombardé Seo
d'Urgel, vers laquelle les troupes ont
ensuite avancé sans rencontrer d'e
résistance. Depuis hier, en effet , la
majeure parfi e de la population s'est
réfugiée en Andorre.

D'après les nouvelles parvenues de
ce pays, l'avant-garde nationaliste a
pénétré à 8 h. 50 dans Seo d'Urgel ,
sur laquelle tirent les canons gou-
vernementaux.

L'attaque générale
se poursuit

régulièrement
FRONT DE CATALOGNE, 5. —

D'un envoyé spécial d'Havas :
L'attaque générale se poursuit.

Elle est dirigée sur quatre points :

Une vue du port de Barcelone prise du fort de Montjuich.

A rouest, les forces d'Urgel et d'A-
rag-on montent de la région de Ber-
ga vers Puigcerda. Après avoir dé-
passé Figols, elles étaient à midi à
22 km. à vol d'oiseau de la boucle
la plus proche de la frontière fran-
çaise.

Au centre, le corps d'armée Mae-
strazgo avance à marches forcées sur
Ripoll qui est en vue. Une partie des
colonnes de ce corps appuie sur sa
droite vers Olot.

A l'est, les Navarrais ont divisé
également leurs forces en deux tron-
çons : l'un progressant vers Olot par
la route de Santa Coloma de Famés
à cette ville ; l'autre talonne les élé-
ments répnhlicains à gauche de la
route de Verona à Figueras. Le
corps d'armée des flèches marche en
liaison avec les Navarrais et vers les
mêmes obj ectifs.

Sur la côte enfin , le corps maro
cain ayant coupé la route de Pnla
mos à Gérone approche de La Bis
bal. Enfin , les opérations ouï se dé
roulent dans la région de Seo d'Ur
gel sont confuses.

Une avance d'une
extraordinaire rapidité

BURGOS, 6 (Havas). — Le com-
muniqué officiel franquiste annonce
que les troupes du général Franco
ont progressé avec une extraordi-
naire rapidité sur le front de Cata-
logne. Dans le secteur de Berga, elles
se sont emparées des hauteurs do-
minant Guardilla et des villages de
San Julian et de Remis. Plus à l'est
elles ont occupé San Martin et Pe-
rasita. Sur la côte Palamos est pris
et l'avance continue en direction de
Palafrugell.

II n'y a plus de combats
La progression s'effectue

sans heurts
FRONT DE CATALOGNE, 6 (Ha-

vas). — Dans tous les secteurs de la
Catalogne, les forces nationalistes se
bornèrent dimanche, à l'exception
cîe la nouvelle poussée sur la côte
qui les rendit sans lutte-maîtresses de
Palamos, à des opérations de net-
toyage. On ne peut plus, en effet,
parler de combats.

La progression s'effectue partout
en camions précédés de tanks ef
d'auto-camions chargés de mitrail-
leuses.

Figueras
n'est pas encore pris

LA JUNQUERA , 6 (Havas). — On
dément le bruit qui avait couru avec
persistance de la prise (Te Figueras à
midi , par les nationalistes. A 18 h.,
dimanche, le commandement mili-
taire de la Junquera était encore en
communication avec celui de Figue-
ras.

On ajoute que les troupes républi-
caines se replient très lentement et
protégeront jusqu 'au bout, l'évacua-
tion des réfugiés civils qui montent
acfuellement , très nombreux, vers la
Junquera.

L'armée rouge
en déroute

passe la frontière
LE PERTHUS, 5. — D'un en-

voyé spécial de l'agence Havas :
A l'aube, on a signalé le passage

de quelques officiers d'état-major de
l'armée républicaine. Dimanche ma-
tin , vers 10 h. 30, un brusque afflux
de réfugiés s'est produit à la chaîne
qui marque symboliquement la fron-
tière. Les barrages ont été renforcés,
ainsi que les batteries de D.C.A. éta-
blis de part et d'autre.

IHF" Lire la suite des nou-
velles en cinquième page.

De la défaite à la déroute
Cette fo i s, c'est la déroute. L'armée républicaine — ou ce qu'il

en restait — en proie à la panique a demandé à passer en France.
Les chefs gouvernementaux ont déjà traversé la frontière avant
leurs troupes, selon une méthode qu'avaient mise en honneur les
dirigeants rouges de p lusieurs autres pags. L 'occupation complète
de la Catalogn e par les forces franquistes n'est p lus qu'une question
d 'heures. Ainsi cède lamentablement , sous la pression de la nouvelle
Espagn e, cette résistance appuyée en sous-main par Moscou dont
on nous avait dit qu'elle serait invincible. Que de sang répandu
pour en arriver là et comme ils porte nt lourdement leurs respon-
sabilités ceux qui ont tout fait  pour prolonger ce tragique état de
choses!

Sans doute , il reste aux mains des Rouges et Madrid et Valence.
Mais il est à présumer qu'à peine la conquête de la Catalogne
terminée, Franco se tournera sans désemparer vers ces deux objec-
t i fs . On souhaite dès lors que le général Miaja comprenne et qu'il
ne fasse pas durer p lus longtemps une guerre devenue aussi inutile.
A la vérité , il serait trop inhumain que, dans un seul but idéolo-
g ique, les scènes douloureuses, au cours desquelles des centaines
de femmes et d'enfants ont dû fu ir  leurs demeures, soient à même
de se dérouler à nouveau.

Sur le p lan international, les répercussions de l'eff ondrement
de la Catalogn e se sont fai t  aussitôt sentir. Samedi soir déjà , prenant
prétext e de l'action de ses lé gionnaires en Espagne , M. Mussolini
a déclaré , devant le Grand Conseil fasciste , que l'Italie, tout en se
réjouissant des victoires militaires de Franco , se devait de rester
en Espagne aussi longtemps que sa victoire politi que n'aura pas
été assurée. Il g a dans ce mol politique (qui prêle à diverses inter-
prétations) une nouvelle menace non déguisée. De toute évidence ,
Rome compte s'incruster en Espagne: c'est là le point noir du
triomphe de Franco. Il peut pourtant être écarté de l'horizon.

En e f f e t , la France a réagi for t  heureusement par avance devan t
ces dernières visées du fascisme. M. Léon Bérard, son délégué
of f i c i eux  à Burgos, vient d'avoir ses premières entrevues avec les
autorités nationalistes. Paris a enfin compris que la seule manière
de lutter ef f icacement contre l'infiltratio n italienne en Espagne
blanche était d' g _ être également présente. On veut espérer que la
haute personnalité de M. Bérard , judicieusement choisie , sera suscep-
tible de faire remonter à la France un courant qu 'elle a malheu-
reusement trop descendu.

Pour le reste , pour la libération de la Péninsule ibérique de
toute ingérence étrangère , comptons sur la fierté traditionnelle du
peup le espagnol et sur le programme de nationalisme bien compris
qu'ont su définir avec précision , à maintes reprises, et le général
Franco et les personnes de son entourage. R. ur.

A Jérusalem aussi on se bat

Les autorités britanniques de Jérusalem ont établi des barrages en
béton armé de façon à obliger les automobilistes à stopper quand U
s'agit de les fouiller. Voici l'ur de ces barrages établi sur la route do

Chelk Jeraha.

Sur la mort de
« Monsieur de Paris »
Anatole Deibler était f i l s,

petit-rils et arrière-petit-f ils
de bourreaux

Le bourreau de la troisième ré-
publique française est mort, ainsi
que nous l'avons relaté samedi briè-
vement.

Fils et petit-fils d'exécuteurs — '
sa mère était même la fille de Ra-
seneuf , bourreau d'Alger — Anato-
le-Joseph-Francois Deibler était né
à Rennes le 29 mars 1863. Il fit
d'excellentes études , puis, après
avoir été employé dans un grand
magasin, il devint l'aide de son pè-
re, bourreau de Paris. Mais, ne ré-
clamant pas l'exonération du servi-
ce militaire, accordée de droit aux
fils des exécuteurs, il tint à être sol-
dat et fut fantassin durant trois an-
nées. En 1898, il succédait à son
père et ce furent les promenades
dans toute la France du sinistre
fourgon contenant les bois de jus-
tice.

Il habitait très bourgeoisement,
proche la porte de Saint-Cloud , un
pavillon au milieu d'un jardin , avec
sa femme, sa fille et ses neveux —
ses aides — son gendre et collabo-
rateur , André Perrier. L'un de ceux-
ci, soit M. Perrier , soit plus proba-
blement un des neveux, André
Obrech t , premier aide , sera appelé
à prendre cette succession bien spé-
ciale. Il va léguer à ce successeur
une guillotine que, peu à peu , lors
de ses fréquentes visites dans le
hangar où elle était abritée , à la pri-
son de la Santé, il s'attachait à per-
fectionner. Car les bois de justice,
la vieille et lamentable voiture noi-
re, le cheval blanc , que connais-
saient bien les habitués profession-
nels des exécutions du boulevard
Arago,, appartenaient en propre à M.
Deibler.

Ce dernier ne parlait jamais, mê-
me à ses intimes, de son métier, et
se refusa toujours à l'interview ou
à publier ses mémoires.

Pourtant, en quarante et une an-
nées, avec plus de trois cent cin-
quante exécutions, il aurait pu don-
ner de bien sinistres détails I

Parmi les principales exécutions
d'Anatol e Deibler , il faut citer celles
des quatre assassins de la bande
Pollet , en janvier 1909, à Béthune ;
celle des membres de la bande Bon-
nof , à Paris ; de Landru, à Versail-
les ; de Sasia , le tueur de bergers , à
Draguignan ; de Gorgouloff , à Paris;
de Spada , le bandit corse, à Mar-
seille ; de Gauchet , un matin de
Noël , à Paris. Parmi les dernières,
celle de Frédéric Moïse, l'assassin
de l'infortuné gamin dont on décou-
vrit le cadavre à la Belle-Epine.
Mais M. Anatole Deibler devait opé-
rer , pour la dernière fois , le 25 jan-
vier, à Lyon , où il fit tomber sous
son fatal couperet la tête de l'Arabe
Saada Kader.

Ainsi disparaît un fonctionnaire
d'une catégorie uni que — il était
rétribué sur le chapitre des hautes
œuvres — dont la courtoisie... et le
mutisme étaient bien connus des
journalistes et qui , chaque année,
reculait le moment de sa retraite.

M. Herrrot assure n'être pas
candidat à la présidence

de la république
Interrogé par le rédacteur d'un

journal français, M. Herriot, président
de la Chambre, a confirmé qu'il n'é-
tait pas candidat à la présidence de
la république. On sait que l'élection
présidentielle doit se dérouler au
printemps, probablement au début
d'avri l. c
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P I E R RE  C H A N L A I N E

XVIII
Le lendemain, Moniqu e, en se ren-

dant au marché de Brantôme, pour
ses provisions habituelles, sonna à
la porte de la maison des Dachè-
res.

En l'absence de son père, qui avait
dû se rendre à Angoulême pour y
faire des achats, Vincent l'accueil-
lit

— J'ai vu hier l'abbé Vignal , lui
idit-îl sur un ton un peu aigre, après
l'avoir fait entrer au salon. Je sais
pue tu es heureuse ; je t'en félicite.

— Merci.
Et, puis, pour en finir avec le si-

lence qui venait de s'élever :
— Arnaud est bon, poursuivit-el-

le. Il n'est pas possible de ne pas
être touchée par la sollicitude qu'il
me témoigne sans cesse.

Son jeune ami la regarda fixement
et, se campant devant elle, avec un
(lir provocant :

— Il faut bien que tu parviennes
à expliquer à ceux qui veulent les
admettre, les raisons qui t'ont pous-
sée à épouser un homme que tu n'ai-
mes pas.

Aussi irritée par la violence de
l'attaque que par la hardiesse de
l'affirmation , elle protesta :

— C'est faux !
Mais Vincent ne sembla pas ému

par cette indignation.
— Tu me prends, ma petite Moni-

que, pour un imbécile, et tu as tort.
Quand une femme parle d'un être
qu'elle aime d'amour, elle a, dans les
yeux , un éclat que je cherche en
vain dans les tiens.

Un peu décontenancée, ne trou-
vant pas les mots pour une riposte
qu'elle eut voulu rapide, elle se con-
tenta d'opinion :

— Question de tempérament !
— C'est précisément parce que je

connais le tien, parce que je sais
l'ardeur que tu apportes dans toutes
tes affections — comme peut-être
dans tes haines — que Je suis fixé
sur l'état de ton âme. D'ailleurs, cet
Arnaud qui est ton fiancé, qui sera
demain ton mari, tu ne peux pas
l'aimer.

— Pourquoi 1
Ce fut avec une assurance tran-

quille qu'il lança :
— Parce que tu m'aimes.
Monique, qui ne s'attendait pas à

une affirmation si péremptoire, écla-
ta d'un rire nerveux

— Ah ! s'écna-t-elle , c est trop
fort !

Alors, le regard dur, les dents ser-
rées, il lui saisi t brutalement le poi-
gnet et d'une voix où la colère se
mêlait à l'émotion :

— Ecoute-moi, dit-il. Es-tu bien
sûre que tu n'épouses pas Arnaud
pour lui , mais contre moi 1 J'estime,
en effet , que rien ne pourra arra-
cher mon souvenir de ta pensée. En-
tre deux amis d'enfance comme
nous, il se forme une atmosphère
spéciale qui vous intoxique d'un vi-
rus dont on ne se débarrasse jamais.
A l'âge de sept ans, j'étais convain-
cu que la compagne de la vie ne
pouvait, pour mol , avoir d'autre re-
gard que celui dont tes yeux me ca-
ressaient, dans tes moments d'ex-
pansion. Cet attachement ne s'est
jamais relâché. Si, en lisant un ro-
man, je m'identifie au héros, je don-
ne ta silhouette à celle qu'il aime.
Quand je rencontre deux amoureux,
je me dis qu'ils ne seront Jamais
aussi heureux que nous pourrions
l'être, parce qu'ils ne se connaissent
pas, comme nous, depuis toujours.
Si même je vois deux vieux se re-
garder avec tendresse, je ne puis me
défendre d'espérer que nous serons
comme eux. au déclin de notre vie.
quand le moment sera venu de son-
ger à la mort.

Et comme elle essayait, par quel-
ques gestes nerveux, de se défendre

de l'émotion qui la gagnait, il pour-
suivit :

— Que tu le veuilles ou non, il se
passe on toi un phénomène 'sembla
ble. Tu ne peux brusquement chas-
ser de ton esprit tous les souvenirs
qui le meublent. Et si jamais il t'ar-
rive , dans des moments d'abatte-
ment ou de détresse , d'appeler, dans
le secret de ton cœur, un être dont
l'affection — ou même simplement.
la présence pourrait te consoler — je
suis certain qu'il aura davantage
mon visage que celui d'Arnaud Tel-
lier.

Elle essaya cTe lui imposer silence :
— Tais-toi , ordonna-t-elle.
Peine inutile ! il était bien décidé

à profiter de ce tête-à-tête pour s'é-
pancher librement.

— Nous étions, continua-t-il , de
petits enfants quand la guerre a été
déclarée. Nous avions néanmoins
asez de raison pour ne pas avoir
perdu le souvenir des larmes qu'elle
a fait verser à tous ceux qui nous
étaient chers. Nous avons grandi à
une époque pour laquelle l'histoire
montrera de justes sévérités, parce
que son idéal se bornait à la jouis-
sance matérielle. Et comme nous
nous sommes rendu compte que cet
idéal n'assurait pas le bonheur, nous
avons pensé à appeler à l'aide, ces
forces spirituelles que nos pères
avaienf méconnues. Nous sommes
une génération de croyants. Nous
avons foi en la beauté, en l'amour,

en la vie. Quelles que puissent être
nos convictions, nous pensons qu'il
y a des buts plus nobles à nos
efforts que d'atteindre à la richesse.
Et tu sens, toi , d'autant plus inten-
sément cette vérité qu'en décidant
de te mettre au travail pour te faire
une place au soleil tu as été admi-
rable. Alors Je ne comprends pas la
subite volte-face à laquelle tu te
livres en épousant un vieux I

Et, comme Monique, du geste, se
rebellait contre cette épithète, il
poursuivit implacablement :

— C'est peut-être, tout simplement,
parce que tu n'as pas eu le cran de
suivre jusqu'au bout tes principes et
que tu as estimé plus commode d'as-
surer ton exisfence par la fortune
qu'il mettait à ta disposition.

Cette fois, la jeune fille ne se
contint plus. D'un bond, elle se leva
et, se dressant, hostile, farouche, de-
vant son ami d'enfance :

— Puisque tu crois, Vincent, que
je suis capable d'un tel calcul, il est
préférable que nous ne nous re-
voyons pas.

Cène indignation, si ardemment
exprimée, fit comprendre à Vincent
qu'il avait été trop loin.

— Excusez-moi, Monique, dit-il ,
d'une voix étranglée. Les mots qui
viennent de sortir de mes lèvres ont
peut-être dépassé ma pensée. Je re-
grette d'avoir été si violent

Sur un ton persifleur, les épaules
levées, les mains mouvantes, tant

étaient intenses son émotion et sa
nervosité, elle s'écria :

— Il est bien Temps !
— J'en arrive maintenant à te

supplier d'e ne pas épouser cet hom-
me. J'ai la conviction qu'il ne te
rendra pas heureuse.

— C'est possible. Mais moi j'ai la
certitude du contraire. Je ne lui ai
pas donné ma parole sans avoir ré-
fléchi. Quoi que vous disiez, quoi
que vous fassiez, les uns et les autres,
Arnaud sera mon mari.

— C'esf ton dernier mot ?
— Certes. D'ailleurs, si j'avais sa

que ton père n'était pas là, je me
serais abstenu de cette visite péni>
ble. Nous n'avons plus rien à nous
dire, Vincent. Il me reste à fe sou-
haiter bonne chance. Au revoir !

Elle s'était dirigée vers la porte.
Avant que le jeune homme eût pu
intervenir, elle l'ouvri r, traversa d'un
pas menu et précipité le vestibule
et descendit le perron.

Alors, furieux contre lui-même,
redoutant de ne plus jamais revoir
cette jeune fille qu'il s'était mise a
aimer passionnément depuis qu'elle
lui échappait, Vincent s'écroula dans
un fauteuil et, la fête entre ses
mains, se mit derechef à sangloter.

(A suivre)
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Pi Mafi a m P ' Nous avons le plaisir de porter
Il * à votre connaissance que
m Mardi 7 février et mercredi 8 février
p| de 10 h. à 11 h. 30 et de 15 h. 30 à 17 h. K

p] nous organisons dans nos salons, au 1er étage -
Il de nos magasins, une |

I DÉMONSTUâYa® ^ I
M SPECIALE POUR LE CORSET [¦
p 4 Une spécialiste vous montrera et vous renseignera
t; J sur tous les avantages de nos corsets. Même si vous
|É n'avez pas l'intention d'acheter un corset en ce mo-
l'S» ment, nous vous prions d'assister à cette démons-
f %  tration qui peut être d'un grand intérêt pour vous

N LA MAISON A V E C  LE G R A N D  CHOIX

è$ V E N D  B ON E T  B O N  M A R C H É

Jeune homme connaissant tous les travaux de bureau,
depuis de nombreuses années dans le commerce,
CHERCHE PLACE de P 1235

CHEF DE BUREAU
éventuellement associé ou intéressé. Discréfion assurée.
Faire offres sous chiffres P 1235 à Publicitas, Neuchâtel.

| TAPIS D'ORIENT
I VENTE FIN DE SAISON
Il -î Pro f i t ez  de cette occasion uni que ,
j \ d'acheter à bon compte un tapis véritable
! -. Schlras 127 x 79 seulement 30*— Berber 240X172 seulement 103.—
'',' -j  Hamadan 128 X 80 seulement 35.— Schlras oco. 295 X 222 seulement 120.—

[ ;] Bergama 123 x 90 seulement 35.— Berber 308X205 seulement 160.—
il' ' 1 Schlras 150 X 104 seulement 58.— Schlras 270X215 seulement 185.—
f T:: ' ¦ ¦] Killm 252X130 seulement 40.— Kurd ancien 348 X 142 seulement 170.—
F ; j  Killm 215 X 143 seulement 48.— Schlras 275 X 185 seulement 180.—
m ï ; Killm 200 X 146 seulement 50.— Schlras 310 x 220 seulement 210.—
p ' ,-J Killm 285 x 105 seulement 70.— Afghan ancien 305 x 205 seulement 220.—
S | Killm 292 X 175 seulement 75.— Kehrawan 289 X 193 seulement 230.—
t ' ¦ Beloudsch 170 X 89 seulement 52.— Mahal 320 x 194 seulement 260.—
î .:\ ^ Madehn 170X107 seulement 60.— Algérien 305 x 200 seulement 210.—
M" Heriz 170 X 85 seulement 65.— Mahal 330 X 215 seulement 350.—
f 1 " : Tabriz 117 X 8G seulement 38.— Heriz 320 x 240 seulement 355.—
!'", Hamadan extra 195 x 106 seulement 00.— Mehrawan 320 X190 seulement 220.—

Af sebar 100 x 140 seulement 85.— Tebriz la 304 x 229 seulement 360.—
Afsebar 170 x 128 seulement 88.— Afghan la 340 x 2C0 seulement 360.—
Eouchara 137 x 81 seulement 90.— Tebriz 370 x 270 seulement 395.—

T ' . ' ; Afghan 193 X 101 seulement 110.— Heriz 300 x 263 seulement 420.—
fc¦•• '"-''' •¦! Afghan 214 x 109 seulement 113.— Serabent 310x205 seulement 380.—
mP~i Kerkl 223X118 seulement 115.— Sarouch fei/a 285x187 seulement 450.—
rr : i Schlras 188 X 150 seulement 110.— Yamoud fein 335X168 seulement 380.—

Schlras 200 X 157 seulement 120.— Sparta la 314 X 250 seulement 390.—
t Schlras 200 X 105 seulement 130.— Mnskabad 386 X 282 seulement 380.—
t .  Beschir 194 x 109 seulement 80.— Muskabad 302 x 285 seulement 300.—

•' ¦»¦ -¦' ' ¦ Karadja 185 x 149 seulement 130.— Chinais 358 x 272 seulement 400.—
f Kenareh 303 x 78 seulement 90.— Kirman 304 x 265 seulement 390.—

Kenareh 317 x 80 seulement 100.— Tebriz 400 x 300 seulement 480.—
":¦ ¦

. <  Kenareh 365 X 100 seulement 130.— Eouchara fein 304 x 222 seulement 520.—
; Kenareh 467 x 93 seulement 140.— Mahal extra 385x273 seulement 550.—

Koiareh 460 X 89 seulement 160.— Tebriz la 359x253 seulement 550.—
, Keiareh 450X100 seulement 160.— Sarouch-Mahal 365 x 270 seulement 550.—

I i Keiareh 352X106 seulement 160.— Tnrkbaf fein 370x250 seulement 580.—
P? _ j  Keiareh 410 x 93 seulement 160.— Bonchara 355X224 seulement 600.—
f , ,! Kenareh 478X100 seulement 195.— Karageuz 580 x 200 seulement 620.—

I Kenareh 370 X116 seulement 200.— Serabent 342x235 seulement 475.—
; ; j Kenareh 458X113 seulement 220.— Tebriz la '390x280 seulement 650.—
b Berger 198 X 142 seulement 80.— Kirman la 357 x 265 seulement 750.—
§ :C' ~ \  Mèche d ant. 243 X 177 seulement 148.— Mahal 530x355 seulement 1100.—
^ |  Kasak 235X170 seulement 240.— Tnrkbaf 560X385 seulement 1440.—

t Art ©/
| Ces prix sont rédults Jusqu'au1! W / Q
[ j Nos tapis sont d'origine orientale
| i véritable et garantis noués â la main

Ù j Maison spéciale pour Tapis d'Orient

I B. Eyn6djisn 4î™Â6

msflg-g i
A louer à prox imi -

té de l'Université,
appartement de 4
chambres, salle de
bain, vhauttuge con-
trai. Vue. Prix a van.
tng v nx .  Klude l'clit-
pierre et Unir . 

GRESSIER
Logement trois pièces, ter-

rasse, dépendances, à louer
tout de suite ou époque à
conven'r. Prix mensuel : 40 fr.
Adresser offres écrites à J. C.
«03 au bureau de la Feuille
d'avis.

Flig du ( liaieau. A
r e m e t  I r e  apparte-
ment «le 3 eliamltre*.
bain, central. Prix :
Fr. 75 Etude Pc-
tltp lerro et Hoir,.

Monruz
{proximité du tram, dn lac

et de la plage)
A louer pour date à con-

venir, logements de trois
chambres. Confort. Part de
Jardin. Loyer mensuel: 75 fr. .

S'adresser Etude Frédéric
Dubois, régisseur et Roger
Dubois, notaire, Salnt-Hono-
ré 2 Tél . 5 14 41.

A louer SUIS LUS
QUAIS, bel apparte-
ment de cinq pièces
et dépendances. Tout
confort. Etude Jean-
neret et Sojruel, Mô-
le 10. 

Rue du Seyon
Pour date à convenir, un

Sine de quatre chambres, dont
une Indépendante. Le loge-
ment sera remis au propre
pour preneur sérieux.

S'adresser Etude Frédéric
Dubois, régisseur et Koger
Dubois, notaire. Salnt-Hono-
ré 2. Tél . 5 14 41. 

A louer, aux Sa-
blons, beaux appar-
tements de 4-5 cham-
bres, remis à neuf,
avec confort. Bal-
cons. Vne étendue. —
Etude Brauen, Hô-
pital 7.

Stade-Quai
Un premier de trois cham-

bres. Confort. Situation agréa-
ble. Entrée à convenir.

S'adresser Etude Frédéric
Dubois, régisseur et Roger
Dubois, notaire. Saint-Hono-
ré 2 Tél . 5 14 41. 

24 mars 1939
bel appartement de trois plê-

• ces, chambre de bonne, bains,
r tau chaude sur évier, central

général, prix modéré. — S'a-
dresser à Mme André Sandoz,
rue du Manège 1.
i— i

A louer, Vieux-Clia-
tel, appartement de
5 chambres, avee
c o n f o r t .  Quartier
tranquille. — Etude
Brauen. Hôpital 7.

Centre de la ville
(CROIX DU MARCHÉ)

Pour date à convenir, loge-
ments de cinq chambres.

S'adresser Etude Frédéric
Dubois, régisseur et Koger
Dubois, notaire, Salnt-Hono-
ré 2. Tél . 5 14 41. 

A louer, à l'Evole,
beaux appartements
de 4- 5  chambres,
avec confort. Etude
Brauen. Houital 7.

LOGEMENT
A remettre pour le 1er mal

Un beau logement de quatre
Chambres et toutes dépen-
dances, y compris chauffage.
Prix très avantageux. — S'a-
dresser à Gustave Sandoz, à
Balnt-Martln.

Les Parcs
Pour date à convenir, loge-

ments de trois chambres
S'adresser Etude Frédéric

Dubois, régisseur et Roger
Dubois, notaire, Salnt-Hono-
ré 2. Tél. 5 14 41.
——a—!!¦¦¦¦ Mil II m !¦!¦¦¦

Comba-Borel. a louer
i dans maison particulière ,

appartement de 5 cham-
bres, salle de bain bal-
con. Vue. Etude Petitpier-
re et Hotz.
¦

A louer 2 locaux
pour bureaux ou ate-
l ier , rue St-Honoré.

Etude Brauen, Hô-
pital 7- 

C O T E
A louer dés le 24 mars ou

pour date à, convenir, un beau
logement de trois chambres,
véranda chauffée, chauffage
central , dépendances, ja rdin
et verger. — S'adresser rue
Arnold Guyot 4, tél. 5 14 90.

Jolie chambre avec bonne
pension. — Rue de l'Hôpl-
t.fll Q 3m«

Famille distinguée
n'acceptant qu'un ou deux

pensionnaires
offre belle chambre Indépen-
dante à monsieur ou étudiant
stable. Centre de la ville.
Tout confort moderne. Vue
superbe. — Ecrire à case pos-
tale No 6553, NeuchâteL

Chambre avec pension
Musée 7, rez-de-chaussée. —
Téléphone 617 73. *.

On cherche pour le 1er
avril.

JEUNE FILLE
hors de l'école, travailleuse et
de confiance, pour aider dans
le ménage d'une petite famille
où elle aurait l'occasion d'ap-
prendre la langue allemande.
— Mme Kûng-Zlmmerll, com-
merce d'alimentation, Altweg,
BriTrnau .

Je cherche

coiffeuse
très qualifiée, pour la mise en
plis et l'ondulation au fer,
dès le 24 février. Gagea : 100
& 120 fr. , logée, nourrie. Pas
capable s'abstenir. — Faire
offres avec certificats à M.
Martl-Schlld , coiffeur pour
dames, rue Centrale 50, Mou-
tler (J.-B.).

Pîvolages
Une bonne rouleuse de

roues sur machine serait en-
gagée à partir du 1er mars.
Pas capable s'abstenir. — S'a-
dresser à fabrique de plvota-
ges G. Sandoz. Saint-Martin.

« Ait  ¦ i .s in: \ isn K
à prix avantageux

au bureau ilu Journal

Gentille Jeune fille, 16 ans,
cherche pour 1er mal place de

VOLONTAIRE
dans bonne famille. — Ecrire
à M. Rud. Zwahlen, Wlsllsau,
près Schwarzenbourg (Berne).

Nous cherchons pour nos bureaux de Neuchâtel

UN OU UNE STÉNO- DACTYLO
très habile, connaissant si possible l'emploi du dlctaphone.
Préférence sera donnée a personne pouvant correspondre par-
faitement en français et en allemand. Entrée suivant entente.

Faire offres avec indication de références a Case pos-
tale 15.621 . Neuchâtel. 

Neone Glas Blaser
in Bauern-Stelllung gesucht,- Eintritt sofort oder spâter.
Offerten mit Angabe biesgehriger TiHigkeit und Ansprû-
che. Offerte Unter Ziffer 920, Orell Fussli 7, Zurich.

AGENCE THÉRÈSE SANDOZ, NEUCHATEL

Vendredi 10 février 1939, à 20 h. 30
A L'AULA DE L'UNIVERSITÉ

3me CONFÉRENCE DE BELLES-LETTRES

PIERRE GOEMAERE
SUJET :

TROIS AMOURS
DE BEETHOVEN

PRIX DES PLACES : Fr. 1.65, 2.20 et 2.75 : Etudiants Fr 1.10
Location chez HUG & Cle, tél. 5 18 77. et le soir à l'entrée.

S O C I E T E  D A N T E  A L I G H I E R 1

Mercredi 8 février, à 20 h. 30

Conférence en italien
FRANCESCO CH1ESA
COiiQQJlO CON UNO SCRIUORE

à l'AULA DE L'UNIVERSITÉ
Billets à 1 fr. 10 au Ménestrel et à l'entrée de la sali»
CENTRE D'ÉDUCATION OUVRIÈRE, NEUCHATEL

Grande Sa'le de la Paix
Mercredi 8 février, à 20 h. 13

GALA DE

DANSE
ARTISTIQUE

par les maîtres de ballets dn THÉÂTRE DE BALE
Mma et M. FL&Y

Au programme : BACH, CHOPIN, GRANADOS, etc.
PRIX DES PLACES : Fr. 0.80 auprès des sociétés ouvrier»

Fr. 1.20 « A u  Ménestrel »

La robe du soir
à nettoyer
détacher
rafraîchir...

TEINTURERIE ¦
Ëgae

HE1WAQE CHIMI QUE
MOf Uii-Hi uoumi

Saint-Maurice 1, Sablons 3
téléphone service 5 31 83

M ite Monnard
PROFESSEUR OE DANSE

CALUSTHÉNIE. GYMNA8TIOUB
a T3Mllir_Art« T'AI KinqQ

Suissesse allemande, 20 ans,
ayant déjà été en service,
cherche place dans

restaurant
pour ouvriers, en vue de
ee perfectionner dans le ser-
vice et la langue française. —
Adresser offres écrites a G. O.
618 au bureau de la Feuille
d'avis.

GARÇON
16 ans, parlant déjà, bien le
français, cherche place de

VOLONTAIRE
& Neuchâtel ou environs pour
se perfectionner dans la lan-
gue. (Commerce ou privé). —
Eventuellement échange avec
fille ou garçon désirant sui-
vre l'école d'Interlaken. En-
trée : avril . S'adresser â Mme
Schenk-Weibel , la Neuvevllle
(Berne) .

Secrétaire-comptable
disposant de quelques mati-
nées par semaine, éventuelle-
ment après-midi , cherche oc-
cupation. — Demander l'a-
dresse du No 573 au bureau
de la Feuille d'avis.

Nous
cherchons

de bonnes places d'aides au
ménage, pour des Jeunes fil-
les; pour des Jeunes hommes,
places de garçons de courses
et des ÉCHANGES (fréquen-
tation de l'école). Faire offres
pour filles : Mlle LUthl . Lan-
genthal (Berne), pour gar-
çons : A. Ruef . Roggwil (Ber-
ne). Oeuvre de placement de
l'Eglise bernoise. SA 23107 B

W BIJOUX
ancien ut. pl inine
Achats « DUD pri x

L. MICHAUD
acheteur D«te»tè l'Im-e l'nrr > l

Bijoux or
achetés au plus haut cours
du Inut. — Acheteur patenté.
E Charlet , sous le théâtre  *



f J Actuellement §|j

$~iè Pour cette vente, nous avons p|9
||| | sélectionné un assortiment pS!
|| J de magnifiques Wm

[POUR LINGERIE!
M à des prix H
§|j qui ne se discutent pas m

1 CRÊPE MAT uni dSO|
r̂N| très belle qualité fine, 1 Qgr %*¥ f $Ê

jS~gj teintes lingerie et blanc, §| |q|| !
I larg. 90 cm. . . .  le m. •¦ t Ŝl

M ilLLE FLEURS m g> e H
_v*Jl soie rayonne mate, sur |J S ^0 < D̂ |-_ ';|
?y|l fond blanc, rose et ciel, 52 * "" 

R^i-V^a pour la belle lingerie, larg. t ^ {"_ ¦"*
£$¦ -80 cm le m. ™ )£Çç|

g TOILE douillette M Q C H*f/ï nouveauté en soie rayon- sj*| egr $5$? L .  I
- "ta ne, pour lingerie chaudte, 

J 
* "& :

1 - 1  teintes pastel, larg. 80 cm. i j £ 3̂
t" ..5B : Ie mètre ™ |̂ 5|

B CRÊPE SATI?J ^g^H
j- *!̂  très belle qualité soyeu- ew lfl j_ l̂l W$
ffr il se, pour la lingerie élé- MË %_? ̂ r fcjfû
¦ ..<3 gante, grand choix de __^_F ' £0$
\f c £ m  belles nuances, larg. 90 A:B IOTI

I r '
illl centimètres . . . le m. 4̂

' || CRÊPE lingerie *£% eft M
t Cif l pure soie, sans charge, tlÊgti Ô&%$ WH• j 1 teintes pastel , pour la ;M j '"A
t ivjj lingerie soignée et blou- &gE& S l̂?
i . v\ ses, larg. 96 cm., le m. *̂̂ ?JS|

1 Spécial 1
9 Crêpe romain 9

Sa magnifique qualité d'un 
^

gfi jfiBt gpg * Ff,^
''.- * beau toucher, pour *HH| W0 _*5- -\

belles robes et blouses, "v I figs? t̂w 
^' ,: a en noir seulement, larg. f -; '• 
^f ÊÊ  90 cm la m. ™ J.

BSy i m II.III — niiHWBHsa'̂  H
' v __¦_______------------ ^̂ HWJBMB n

DÉPÔT NEUCHATEL Famille Schweizer, Orangerie 4
Flora vient tous les mercredis.

j _ r m—nrmrrr—rrrwrrrr i i i inri-mininîiTmwfcTrTTm—^mi

16«ie CONCOURS
iViECCANO

| DELAI D'INSCRIPTION : 15 FÉVRIFR

| RENSEIGNEMENTS CHEZ 
*j C H If 1 Z /f l l C H E L

\ DM Saln'-Maorlct 10 - Heuchat»!

Oui, mais sans théine ! f^̂ ^̂ ^ mÊ

,hé B N r Kfc#€lli
? garanti SANS THÉINE<^̂ Wâl|/|.

I &A. 0809 B. _̂ïï»"^

Nous exposons actuellement sur tables spé-
ciales, au rez-de-chaussée, un choix de

genres divers, aux prix de Fr. — .20, — .50,
-.80, 1.- à 5.-.

ENTRÉE LIBRE
J*" Le prix de l'encadrement de ces gravures
jouira chez nous, durant cette exposition, d'un
rabais spécial de 10 % .

Voyez notre vitrine

"TCHÎNZMÎCHBI.
Saint-Maurice 10 Neuchâtel

Il t£ — fi2l£ast 5 [jSSSS jf ESÎSî Sjjjgjji 1

I fournit le meilleur linge ;|1

i| aux meilleurs prix f j
1 f C'est maintenant le moment de vous réassortir en blanc j||

Qonsti/otcUion
f *s ŝ, * *0 Grâce au bon chocolat

J f ù" * * "* laxatif Darmol, vous corn-
/\ jj |\

x battes la constipation et les
tff \\ ^pP malaises qu 'elle ent raine.

^̂  
XX l̂i ĵ. Les tablettes Darmol p eu-^̂ j /̂ \ vent être dosées facil ement
^\ 

seion les besoins de 
chacun.

Jjf \V 32 tablettes Fr. 1.20
^  ̂ *3? Toutes p harmacies f£

Grande Salle des Conférences

Jeudi 9 février 1939
à 20 h. 15

CONCERT
\ donné par la

SOCIÉTÉ DE CHANT

« FROHSIN N »
Solistes :

M'e Lucy Wattenholer, soprano, Neuchâlel
l M. Robert Kûliler, ténor , Neuchâlel

Direction
M. Cari REHFUSS, professeur, Neuchâtel

Places numérorées à Fr. 2.- (timbre compris)
en location au magasin de musique

< Au Ménestrel >

n—— ^—— m̂mmB^m *

Sri Pendant la période des grands reportages sportlls,
RE] nous Installons GRATUITEMENT, à titre de réclame.
pï| pour cinq jours, à toute personne qui nous enverra
1*1 ce bon, un nouveau

| radio TELEFUNKEN-ALB 1S
jâfrj Bl vous possédez déjà un poste, profitez de notre
p '1 offre pour le comparer avec un TELEFUNKEN dernier
'f -\  modèle.

B tf^ MWL Bt B\iB (IMMIIltlIIIMItMllll

*̂1 
(à envoyer à EADIO-STAR. Seyon 17. Neuchâtel )

Kg pour rinstaUatlon GRATUITE pour cinq Jours d'un
l i'A nouveau modèle pendant la période des reportages
! 55 sportifs.

\ 1 Nom : „___ .. __— rr r̂̂ __™ T̂__
f.V| Prénom : , , ,

| Professlori : _____ _ __._ 
k;\J Rue ej; numéro : . ._.„.„ „ __________
i ; l  Localité : , . „„., , *

U \ L'envol du présent bon ne vous engage à rien

Faites-vous démontrer le nouveau

'MAUCCNI'
radio - gramo

Toutes longueurs d'ondes
Nouveau plck-up MARCONI

Reproduction nette et précise du disque

^
am

 ̂
Pas d'usure

8 S nTli SONORITÉ INÉGALABLE
'̂Àyfâ^̂ r Hug Se. Cle , Musique , Neuchâtel

Goûtez cet excellent M

OASSico m
Ce nouveau cigare j $s £ Ê
très aromati que brûle JMM La pièce 15 c.
bien, donne une ÊSËF La caissette de 50
belle cendre et rapr mm cigares Fr. 7.50
pelle aux fumeurs MW (~1 \ CCÎ/̂ ^V
habitués aux ci- giffl \-WAD_31V\_#
Pares de choix MÈÊr est un cigare que vous

excellent vir- MmÊf aimerez avoir toujours
ginia du bon /pmf a portée de la main,
vieux temps. _^®r Procurez-vous une cais-

MÊiï sette de 50 cigares, élé-
É0jm gante et pratique. Chaque
MES cigare : une h~"re< de plaisir !

f É̂___y l̂ ll̂ ^l "

Â vendre
vigne et petit verger
de 750 m-, sur terri*
tolre cTUautcrlvc.

Adresser offres &
la Banque Cantonale
ii Xeuchatcl .

Table à allonges
120 X 85 X 220 cm., et six
cb-lses de salle à manger pour

148 fr.
Meubles G. MEYER
fbg du Lac 31 - Neuchâtel

Rayon du neuf

« Unique »... S »gr
salle à manger £_?££
M composant de : un buffet
de service, porte du milieu
galbée, une table & allonges,
120X220X85 cm., dessus noyer,
six chaises : son prix : Fr.
340. Elle n'est à vendre
que chez

Meubles G. MEYER
K son rayon des meubles
neufs, faubourg du Lac 31,
téléphone 5 23 75.

Bon bœuf
de travail, de deux ans, a
vendre chez C. Cuche fils, le
Paquler. Tél. 7 14 83. 
N'Oubliez pas que tous nos
mobiliers neufs sont ga-
rantis cinq ans contre tous
vices de construction» mê-
me contre les risquas du
chauffage central. — Qu'ils
sont gardés sans frais jus-
qu'à la livraison», et rendus

franco domicile

Meubles G. MEYER
Fbg dn Lac 31 - Tél. 5 23 75

NEUCHATEL

CHEZ LOUP 4f|50Belles chtm ises popeline iflfl
Seyon -i S Bw

Notre serv.ee échange
est a la disposition de qui-
conque caresse le désir de se
meubler à la mode... puisque
nous reprenons vos 6alles &
manger._ chambres à cou-
cher... tous meubles Isolés qui
ont cessé de voua plaire... en
échange de meubles neufs.

Meubles G. MEYER
Fbg du Lac 31 - Neuchâtel

Téléphone 5 23 75

Février...
période de la grippe...
Surveillez donc votre ali-

mentation et n'omettez
pas les fameux

ZWIEBACKS
hygiéniques au malt

de la
Confiserie-pâtisserie

¦rn i

-̂-¦----S-^AÎÂNGIN)
Nombreux dépôts en ville

et dans la région

Regain
à vendre chez Cb. OEHLE,
Salnt-Blalse. 

la m aie Je n'al eu un cholx
WaiHOIS aussi complet qu'en
ce moment. C'est pourquoi-
fiancés... venez voir mon ex-
position grandiose au fau-
bourg du Lac 31, Neuchâtel.

Meubles G. MEYER

o/ôdé/e
Sdcoopémtirê ae g\
iomommaf ion)

Grande baisse
de prix

Beurre fondu
Fr. 3.40 la boite de 1 kg.

» 16.73 le seau de 5 kg.

Vos meubles usagés
sont repris en compte chez

LE ROI DU BON MARCH É
qui vous offre des meublés
neufs h des prix étonnants.
Buffet de service moderne
145 fr. Table à rallonges 56
fr. Armoires trois portes, bols
dur, moderne, 115 fr. Table
de cuisine 100x65 avec tiroir
12 fr. 50, etc. — A. LOUP,
place du Marché 13 et Tem-
ple-Neuf 15, Neuchâtel.

¦ Pour
conserver son énergie -
—* il faut manger
des fruits secs, --¦ 

notamment des
pruneaux 
— depuis Fr. -.45 le % kg.
figues —r-r—-. 
— depuis Fr. -.40 le % kg.
raisin 
depuis Fr. -.45 les 310 gr.¦ —— aussi des
abricots évaporés —
— depuis Fr. 1.15 le % kg.

-ZIMMERMANN S.A.

ÉCHANGE
Bonne famille protestante

cherche à placer son fils de
15 ans en échange de jeune
garçon pour suivre les écoles
et apprendre la langue. Bon-
ne nourriture et vie de famil-
le assurées et exigées. Adres-
ser les offres à W. Krelssl-
buch, comptable, Laufenburg
(Argovlel. 

Alpage 1939
Bon pâturage du Jura, ré-

gion de la Tourne, prendrait
en estivage des génisses ou
vaches n'ayant pas eu la fiè-
vre aphteuse et provenant de
réglons non contaminées. Con-
ditions avantageuses ; les de-
mander à Case postale 25,473,
Colombier.

On cherche
échange

pour Jeune homme de 16 ans
désirant fréquenter l'Ecole de
commerce, -r- Adresser offres
à E. Bossert, pasteur, Benken,
prés Bâle.

Radio
trois longueurs d'ondes, sélec-
tif , musicalité très fine, meu-
ble moderne, élégant, 120 fr.
Facilités de paiement. Radio-
Star, Seyon 17, Neuchâtel. *.

A vendre une

chambre à coucher
complète, et un VÉLO MILI-
TAIRE. — S'adresser Grand'-
Rue 33, Peseux, 1er étage.

Ne sacrifiez pas la
qualité pour le prix...
vous en avez toujours
pour votre argent. Nos
COUCHES en noger
avec caisse-literie, le-
vier automatique, fond
bois croisé, deux gale-
ries, deux polochons,
matelas p liable pour
dossier, coins renfor-
cés, siège sur sangles,
à 250 f r .  sont impecca-
bles et avantageux.

AU BUCHERON
Ecluse 20 — Neuchâtel

Téléphone 5 26 33

MMM---_M-W«M---gn

! L E B O N
F R O M A G E

i chez

H. M A I R E
j rue Fleury 6 *

—¦M iiiii imiiiii
MESDAMES 1 É

Pour 1 fr. |
Pattes retalonner M

vos chaussures à la j"J

Cordonnerie II. di Paolo I
Rue des Chavannes 1 I
Ressemelage complet !

'-i Homme . . 5.90 
^Dame . . . 4.50 fg

Supplément cousu — .50 H

BLANC 1939
Grande vente de
chemises de nuit

molleton et toile pour mes-
sieurs â 3.90 net la pièce
CHEMISES DE NUIT

finette blanche, pour dames
à 3.90 net la pièce

chez

I
Guye - Prêtre
Salnt-Honoré - Numa-Droz

Magasin neuchâtelois

Administration : 1, nu dn Temple-Neuf.
Rédaction : 3, rue dn Temple-Neuf .

Barean ouvert de 7 h. 30 à 12 h. et de
13 h. 45 à 17 h. 30. Samedi jusqu'à midi,

Régie extra - cantonale : Annonces-
Suisses S. A., Neuchâtel et succursales.

Empiècements spéciaux exigés, 20 °/e
de surcharge-

Les avis mortuaires, tardifs et urgent*
sont reçus jusqu'à 4 h. 30 du matin.

La rédaction ne répond pas des manus-
crits et ne se charge pas de les renvoyer.



En première ligne, huit rencontres
ne peuvent apporter de graves

modifications dans les classements

Le championnat suisse de football

Urania, qui a battu Soleure, menace maintenant dangereu-
sement Cantonal. — Dans le deuxième groupe, il en est de
même de Concordia (Bâle) vis-à-vis du leader Saint-Gall

Premier eroupe
Dans ce groupe , quatre matches

étaient prévus. La partie Monthey-
Forward (Morges) a été renvogée.
Dans l'ensemble, les rencontres ont
produit les résultats que l'on es-
comptait. Urania a arraché deux
poin ts à Soleure. Les Genevois de-
viennent donc de p lus en plus dan-
gereux pour Cantonal , qui ne doit
plus essuyer d 'échec. Dopolavoro a
confirmé l'excellente impression
qu'il donne depuis un certain
temps, et il n'a pas eu beaucoup
de peine à dominer Montreux. En-
fin , Fribourg a victorieusement tenu
tête à Berne.

Voici les résultats: Urania - So-
leure 1-0; Dopolavoro-Montreux 2-0;
Berne - Fribourg 1-2.

MATCHES BUTS
C L D B S J. O N .  P. P. C. Pts

Can tona l . . .  13 9 2 2 36 18 20
Urania . . . .  14 10 0 4 33 22 20
Dopolavoro . 13 6 4 3 19 17 16
Aarau . . . .  14 7 2 5 31 22 16
Soleure . . . .  13 5 5 3 27 18 15
Fribourg . . .  14 4 6 4 30 23 14
Forw. Mnrges 12 5 3 4 19 14 13
Montreux .. 13 3 6 5 17 23 12
Monthey ... 12 3 3 6 17 29 9
Berne . . . .  14 3 3 8 21 30 9
Vevey . . . .  12 2 4 6 19 33 8
Concordia Y. 13 1 4 8 16 36 6

Deuxième croupe
Dans cette division, l'événement

de la journée a été l'échec de Saint-
Gall en face de Chiasso. Les « lea-
ders » du groupe n'ont maintenant
plus qu'un point d'avance sur Con-
cordia (Bâle), qui pourrait bien
prendre prochainement leur p lace.
Zurich et Bellinzone ont fait match
nul, ce qui n'est pas pour nous
étonner. On s'étonnera, par contre,
de ce que Bruhl ait pu tenir tête
à Concordia (Bâle). On remarquera
d'autre part que Locarno n'a pas

encore dit son dernier mot dans la
compétition; son succès sur Blue
Stars lui permet de se tenir à fai-
ble distance des clubs de tête. En-
f in , Birsfelden a disposé de Kreuz-
lingen; résultat sans grande impor-
tance.

Zurich-Bellinzone 1-1; Blue Stars-
Locarno 0-1 ; Bruhl - Concordia
(Bâle) 2-2; Birsfelden - Kreuzlin-
gen 2-0; Chiasso - Saint-Gall 1-0.

MATCHES BUTS
C L O B S J. G N P. P C Pts

Saint-Gall . .  14 9 2 3 38 17 20
Concordia-B. 14 7 5 2 29 20 19
Locarno ... 13 7 3 3 24 17 17
Chiasso . . .  15 6 5 4 24 24 17
Birsfelden . . 13 7 2 4 29 24 16
Bellinzone . . 14 5 5 4 23 19 15
Bruhl . .. .  12 5 3 4 29 19 13
Blue Stars ..  14 4 4 6 19 22 12
Zurich . . ..  12 3 3 6 22 33 9
Kreiizlingen . 14 2 5 7 14 23 9
Juventus . ..  12 3 1 8 16 32 7
Winterthour . 13 2 2 9 9 27 6

Deuxième Houe
Suisse romande : Xamax-Fleurier 5-0 ;

Comète-Etoile Sportlng 1-9.
Suisse centrale : Berne-Victoria 1-2 ;

Helvetla-Derendingen 1-3 ; Aurore-Nldau
1-2 ; Blenne-Toung Boys 4-0 ; Olten-
Moutier 4-1 ; S. R. Delémont-Old Boys
1-4;

Suisse orientale : Lachen-Seebach 1-4 ;
Graenlchen-Industrie 1-4 ; Blue Stars-
Alstetten 1-1 ; Wohlen-TJster 4-0 ; Grass-
hopper-Wipklngen 3-1 ; Luganesi-Lugano
0-3 ; Tcess-Bruhl 1-1 ; Schaffhouse-Tœss-
feld 4-1 ; Arbon-Wlnterthour 4-2.

Le championnat neuchâtelois
Série B : Groupe I : Neuvevllle II-Bou-

dry I 2-2.
Juniors : Groupe I : Cantonal Jun . II-

Can tonal Jun. 1 2-1.

Coupe neuchâtelolse
Demi-finale : Châtelard-Bevalx Ib-Châ-

telard-Bevalx la 5-6 ; Colombier II-Fon-
talnemelon I- 0-3 ; les deux - vainqueurs
disputeront la finale.

Young Boys, Lausanne et Vevey
se qualifient pour les quarts de finale

de la coupe de Suisse
Nordstern et Lucerne ne peuvent parvenir à un résultat positif

Quatre parties ont eu lieu hier
pour la coupe suisse, dont les clubs
devant prendre part aux quarts de
finale n'étaient pas encore tous
connus. Dans les quatre cas, les ré-
sultats obtenus ne font  pas état
d'une supériorité marquante des
unes ou des autres équipes. Lau-
sanne a battu Granges, non sans
que ce « team » ait o f f e r t  une fa-
rouche résistance. Dans la cité hor-
logère neuchâtelolse, où l'on es-
comptait fort  un succès des locaux,
on a dû au contraire enregistrer
une défaite de Chaux-de-Fonds , qui
a succombé devant Young Boys. Sur
lés bords du Léman, Veveg a con-
firmé sa form e actuelle en élimi-
nant, non sans peine it est vrai ,
Bienne qui comp tait bien pourtant
po ursuivre son chemin dans la com-
pétition. Les Neuchâtelois tireront
sans doute une leçon de ce résul-
tat, eux qui ont si lamentablement
succombé devant les Seelandais .
Enfin , comme on pouvait s'y atten-
dre, le match Lucerne - Nordstern
a été très serré et, en dé p it des pro-
longations , il est demeuré nul. Une
f o is de plus , le terrain des Lucer-
nois aura joué un mauvais tour à
ses visiteurs.

Résultats: Chaux-de-Fonds - Young
Boys 0-1 ; Lausanne - Granges 2-0;
Vevey - Bienne 2-1; Lucerne - Nord-
stern 1-1 an rès prolongations.

L'ordre des matches est donc le
suivant pour les qu.nrts de finale:
Bruhl - Vevey ; Grasshoppers -
Youn Boys; Servette - Lausanne;
vainqueur de Nordstern - Lucerne
contre Lugano.

Lausanne bat Granges 2 à 0
(mi-temps 2-0)

(c) Disputé sur un terrain enneigé,
ce match aurait été plus agréable à
suivre s'il avait bénéficié d'un meil-
leur arbitrage que celui que nous
offrit M. Scherz de Berne.

La partie s'engage à une cadence
rapide et, dès le début, les opéra-
tions ont généralement lieu d'ans le
camp de Granges. Les visiteurs ne
craignent pas de charger le posses-
seur du ballon et, dans certains cas,
M. Scherz laisse fa ire au lieu de
s'opposer au jeu dur. Ballabio dont
la tâche est lourde, ne semble pas en
possession de tous ses moyens habi-
tuels. A la 13me minute, Ter Agones-
sian parvient à ouvrir le score. Ce
but stimule l'ardeur des locaux. A
la 20mc minute, un tir puissant de
Spagnoli est bloqué par Ballabio
qui , une fois de plus, laisse échap-
per la balle. Ter Agonessian , qui a
bien suivi le mouvement, marque

pour la deuxième fois. Dix minutes
plus tard, Schafroth commet un
« faul » rcpréhensible contre Sydler
qui doit être emporté hors du ter-
rain. Le public manifeste avec vi-
gueur. Peu avant le repos, Sydler
reprend son poste.

La deuxième mi-temps est assez
monotone. Les Lausannois se bor-
nent à défendre leur avantage. Gran-
ges, au contraire, cherche à mar-
quer, mais il échoue dans toutes ses
entreprises, car il ne joue qu'avec
neuf équipiers. Rd.

Young Boys
bat Chaux-de-Fonds I à 0

(mi-temps 1-0)
(c) Le terrain est complètement dé-
blayé de la neige qui le recouvrait.
M. Wittwer, de Genève, arbitre le
match.

Dès le début , Young Boys paraît
plus décidé que les joueurs locaux
et il est constamment à l'attaque. Le
jeu est très décousu ef chaque hom-
me est marqué impitoyablement ;
Chaux-de-Fonds manœuvre son ad-
versaire, mais sans pousser à fond
et toute l'équipe temporise ; c'est le
contraire qui se passe chez les Ber-
nois : pas de jeu fin , mais de lon-
gues passes. Le jeu se cantonne plu-
tôt au milieu du terrain et les gar-
diens n'ont pour ainsi dire rien à
faire. Pourtant, deux minutes avant
le repris , Chaux-de-Fonds «cafouille»
pour dégager un behinrî. Fischer
s'empare du ballon et le place tran-
quillement au fond des filets.

La deuxième partie est beaucoup
plus mouvementée ; Chaux-de-Fonds
prend carrément la direction du jeu;
toute l'équipe des Bernois se replie
et la défense fait des prouesses pour
maintenir le maigre avantage ; cinq
corners successifs sont tirés, très
bien d'ailleurs, mais chaque fois un
défenseur bernois réussit à dégager
son camp.

La fin approche quand , subitement,
un incident survient ; à la suite d'un
« faul » grossier des Bernois. Chaux-
de-Fonds obtient un coup franc de
seize mètres ; les visiteurs forment
le mur ; Wagner ti re le coup de ré-
paration ; un joueur bernois retient
le ballon du bras et le fait dévier en
corner : c'est le penalty classique ;
mais, hélas , l'arbitre n'est pas de
l'avis du public et il demande l'avi s
du juge neutre Béguin ; celui-ci, à
la stupéfaction générale, déclare
n'avoir rien vu ; le public manifeste
longuement ef quelques incidents se
produisent, puis finalement le cor-
ner est tiré, sans résultat , et c'est la
fin.

Jean Dormond gagne à Villars
les championnats romands

DES PA TIN OIRES AUX C H AM P S  DE SKI

II s'attribue la première place dans les épreuves de descente
et de saut, tandis que Marins Borghi est premier dans la
course de fond et que Znrbriggen est vainqneur du slalom

Les championnats romands de ski,
qui réunissent l'élite des concurrents
de « Romandie », ont eu lieu samedi
et dimanche à Villars. Favorisées par
un temps splendide, ces deux jour-
nées ont remporté un très grand suc-
ces.

La course de fond
Le départ de la course de fond a

été donné samedi matin. Le parcours
s'avéra comme très difficile par une
neige dure. Par la suite, cette
neige haute se tassa et forma de gi-
gantesques « baignoires » et trous, où
nombre d'espoirs s'effondrèrent. Heu-
reusement, il n'y eut pas d'accidents
graves à déplorer.

Les seniors couvraient une dis-
tance de 17 km. 400, avec 460 mètres
de dénivellation.

Le grand favori, Oguey, des Mos-
ses, ne s'est pas présenté au départ.
Les résultats, par une neige très glis-
sante, furent surprenants et Marius
Borghi , des Diablerets, fut le grand
triomphateur de la matinée avec un
temps record.

Résultats. — Fond. — Juniors (8 km.) :
1. Camille Thétaz, Val Ferret, 33' 47";
2. Armand Genlllard, les Diablerets, 35'
25"; 3. Femand Kohll, Vlllars, 36' 41";
4. Jean Fontannaz, les Plans, 38' 44". —
Vétérans I (17 km.) : 1. Femand Moll-
len , les Diablerets, 1 h. 35' 8". — Vété-
rans II: 1. Isaac Fontannaz, les Plans,
1 h. 25' 14". — Seniors I (17 km.): 1.
Marius Borghi, les Diablerets, 1 h. 9' 31";
2. Nestor Crettex , Val Ferret, 1 h. 14' 11";
3. Ernest Hofstetter, Genève, 1 h. 17' 53";
4. Max Hauswirth, N.S.C. Zurich, 1 h.
23' 57". — Seniors II: 1. Louis Rosselat,
Saint-Cergue, 1 h. 15' 35"; 2. Albert
Fanchamps, Lausanne, 1 h. 17' 45"; 3.
Albano Droz, Val Ferret, 1 h. 19' 6":
4. Fernand Plpoz, Châtel-Salnt-Denls, 1
h. 19' 55": 5. Jean Dormond, Vlllars,
1 h. 19' 56".

La descente
L'après-midi a été fertile en émo-

tions fortes. La course de descente
partait du sommet du Chamossaire
et empruntait la célèbre piste des
bouquetins et ses « schuss » impres-
sionnants pour arriver au chalet
Aepli. Le passage de l'Aiguillé était
spécialement émotionnant. La neige
était certes splendide, mais chan-
geante : molle au soleil , dure à l'om-
bre. Des bosses déportaient les
skieurs, qui tombaient après un saut,
Parmi les abandons anrès des chutes,
notons Max Hauswirth, qui cassa ses
skis.

Résultats. — Dames (parcours réduit
avec départ de l'Aiguille). — Seniors II:
1. Elisabeth Granger, Lausanne, 3' 9"4;
2. Denise Hefliger, Caux, 3' 16". — Se-
niors I: 1. Loulou Boulaz, Genève, 2'
41 "2. — Messieurs, Juniors: 1. Armand
Genlllard, les Diablerets, 3' 7"4; 2. Fran-
çois Sllllg, Vevey, 3' 8"4. — Seniors I:
1. Jean Dormond, Vlllars, 2' 47"8 (meil-
leur temps de la Journée); 2. Henri
Ruchet, Vlllars, 3' 1"4; 3. Albert Fan-
champs, Lausanne, 3' 3"4; 4. W. Brug-
ger, Melrlngen , 3" 15"4; 5. Marius Bor-
ghi, les Diablerets, 3* 16"; 6. Othmar
Zurbriggen, Vlllars, 3' 27"4. — Seniors
II: 1. René Ruchet, Vlllars, 3' 5"; 2.
Reynold Dubl, Vlllars, 3' 10"; 3. Femand
Dupraz, Caux, 3' 14"8.

La journée de dimanche
L'épreuve de slalom

Les organisateurs de Vj Uars-Che-
sières continuent à être favorisés par
la chance et dimanche matin, pour
l'épreuve de slalom, les concurrents
ont évolué sous ie soleil. La piste
avait été fort bien préparée et tout
le concours s'est déroulé dans d'ex-
cellentes conditions.

En voici les résultats: Dames: 1. Lou-
lou Boulaz, Genève, 105"6; 2. Ruth Di-
serens, Vlllars, 136"2. — Messieurs, Ju-
niors: 1. Charles Tuor, Vlllars, 91"6; 2.
Armand Genlllard , les Diablerets, 107".
— Seniors: 1. Othmar Zurbriggen, Vll-
lars, 66" (meilleur temps de la Journée);
2. Jean Dormond, Villars, 72"6; 3. Al-
fred Bach, Château-d'Oex, 78"; 4. Al-
bert Fanchamps, Lausanne, 78"6; 5.
Reynold Dubl . Vlllars, 84"6. — Vétérans
I: 1. Ed. Dubl, Vlllars, 94"2. — Vétérans
II: 1. Isenegger, Lausanne, 220"2.

Le concours de saut
Cette dernière épreuve s'est dé-

roulée l'après-midi. Elle a été suivie
par un très nombreux public.

Résultats: 1. Marcel Reymond, Sainte-
Croix. 214 (38 et 38 m.); 2. R. Bûhler.
Sainte-Croix, 209,8 (36 et 39 m.); 3. A.
Zblnden, Vlllars, 201,1: 4. H. Ruchet.
Vlllars, 199; 5. R. Bach , Château-d'Oex,
194,5 : 6. M. Hauswirth . Zurich , 174,4 ;
7. R. Leuba, Sainte-Croix, 131,6.

Le classement combiné
Grâce à la belle performance qu'il a

accomplie au saut, Jean Dormond, de
Vlllars, s'est attribué la première place
au classement combiné quatre: 1. Jean
Dormond, Vlllars, 8,79, champion romand
1939 (gagne le challenge de la station
de Leysln); 2. Henri Ruchit, Vlllars,
116.55; 3. Albert Fanchamps. Lausan-
ne, 144,26; 4. Marius Richard , Vlllars,
191,23; 5. Louis Rosselat, Salnt-Cergue,
203,17; 6. Georges Caillât, Genève, 494.28.
— Juniors: 1. Armand Genlllard , les Dia-
blerets, 54,2; 2. Fernand Kohll, Villars.
127,38.

Le Biennois Grosjean
gagne au Locle

le concours annuel
du SySva-Sports

(c) Samedi et dimanche, Sylva-
Sports a fait disputer son grand con-
cours annuel. L'épreuve de fond ,
comprenant un parcours de 7,5 km.
pour les junior s ef 15 km. pour les
seniors, s'est courue le samedi après-
midi.

Le slalom s'est disputé le diman-
che matin ; l'après-midi avait lieu,
au tremplin de la Combe Girard , le
concours de saut auquel partici-
paient environ cinquante concur-
rents. Favorisées par un temps ma-
gnifi que, ces diverses compétitions
remportèrent un brillant succès. —
Voici les résultats.

FOND. — Juniors B (les trois pre-
miers) : 1. Sandoz Jean-Pierre, la Chaux-
de-Fonds, 38' 59"2 ; 2. Vullleumier Léo,
Tramelan, 39' 49"4; 3. Dltisheim Geor-
ges, la Chaux-de-Fonds, 40' 23"8. — Ju-
niors A (les trois premiers) : 1. Neury
Jean-Pierre, la Chaux-de-Fonds, 39' 16";
2. Spring Jean , la Chaux-de-Fonds, 39'
44"; 3. Stunzl Wllly, le Locle, 41' 52"4.
— Vétérans: 1. Sommer Henri , la Chaux-
de-Fonds, 1 h. 20' 16"3; 2. Eymann
Ernest, Bienne, 1 h. 20' 42"; 3. Hennet
Charles, la Chaux-de-Fonds, 1 h. 23' 50"8.
— Seniors II (les cinq premiers: 1. Gros-
Jean Arthur, Bienne, 1 h. 12" 35"9; 2,
Huguenin Edgar, les Brenets, 1 h. 13'
10"; 3. Allemand Fritz, Bienne, 1 h. 15'
11"6; 4. Gygax René, le Locle (Sylva),
1 h. 15' 35"5; 5. Bieri Carlo, la Chaux-
de-Fonds, 1 h. 16' 5"7. — Seniors I:
1. Krebs Ernest, Saint-lmier, 1 h. 9' 47";
2. Monnler Pierre, la Chaux-de-Fonds,
1 h. 13' 17"6; 3. Henrlksen, Neuchâtel,
1 h. 14' 30"8.

SLALOM. — Dames juniors: 1. Perrln
Jeannette , la Chaux-de-Fonds, 163"1. —
Dames seniors: 1. Perret Marie-Louise,
la Chaux-de-Fonds, 147". — Juniors (les
cinq premiers) : 1. Rubi Hans, Wengen
(meilleur temps), 112"4; 2. Perret Char-
les, le Locle, 115": 3. Blum Charles, la
Chaux-de-Fonds, 118"6; 4. Oswald Er-
nest. Satnt-Imier, 119"5; 5. Neury Jean-
Pierre, la Chaux-de-Fonds, 121 "3. — Se-
niors (les cinq premiers) : 1. Pétremand
Roger, la Chaux-de-Fonds, 113"4; 2. Gul-
nand André, la Chaux-de-Fonds, 113"7;
3. Bierl Carlo, la Chaux-de-Fonds, 115"5;
4. Matthey Marcel , le Locle, 115"6; 5.
ZoerJen Jean, les Brenets, 117"6. — Vé-
térans (les deux premiers) : 1. Glauser
Edgar, le Locle (Sylva), 133"8; 2. Kohll
Albert , le Locle (Sylva). 151"7.

SAUT. — Seniors I: 1. Girard Fritz,
le Locle, 331,8 (50,50, 54,50 et 52 m.);
2. Plaget Henri , le Locle, 321,3 (48, 54
et 52 m.); 3. Humbert-Droz Edgar, le
Locle, 311,3; 4. Perret Emile, le Locle,
310,6; 5. Gygax René, le Locle. 242,9. —
Seniors II (les cinq premiers) : 1. Girard
Charles, le Locle. 322 (50,50, 53 et 58 m.);
2. Zulauf Roger, la Chaux-de-Fonds, 306,9
(42 , 53,50 et 54 m.); 3. Blert Carlo, la
Chaux-de-Fonds, 292,6; 4. Girard > Henri,
le Locle, 286,8; 5. Cattin André, Salnt-
Imler, 285,9. — Juniors B (les trois pre-
miers) : 1. Blum Charles, la Chaux-de-
Fonds. 332 (49,50, 53 et 54 m. 50); 2.

Salvlsberg Charles, le Locle, 302,8; 3. Ma-
thys Edmond , la Chaux-de-Fonds. 297,3.
— Juniors A: 1. Balmer René, le Locle,
293.2; 2. Steinegger Francis, Tramelan,
279,2 ; 3. Oswald Ernest, Saint-lmier,
239,5.

CLASSEMENT DU COMBINÉ (fon d, sla-
lom, saut): Seniors: 1. Grosjean Arthur,
Bienne, 88,84; 2. Bieri Carlo, la Chaux-de-
Fonds, 88,95; 3. Gygax René, le Locle,
140.59; 4. Girard Wllly, le Locle, 148,48:
5. Vermot Henri, la Chaux-de-Fonds.159,52; 6. Gygax Jean, le Locle. 221,66:
7. Allemand Fritz, Bienne, 248,81.

Grosjean Arthur, de Bienne, premier
au combiné, remporte le challenge Paul
Kramer. de Neuchâtel.

Les championnats
de l'Oberland bernois
Voici les résultats des champion-

nats de l'Oberland bernois organisés
à Wengen ;

FOND. — Juniors (8 km.): 1. Ed.
Schlld, KaDdersteg, 34' 1" ; 2. F. Kauf-
mann II, Grlndelwald, 37" 37". — Seniors
I (17 km.): 1. A. Ludi. Lenk, 1 h. 32' 5".
— Seniors II ; 1. J. Liechtl, Andermatt,
1 h. 27' 1" ; 2. A. Mani, Klenthal. 1 h. 29'
11" ; 3. F. Gempeler, Adelboden, 1 h. 29'
56".

DESCENTE, dénivellation 750 m. - Ju-
niors : 1. C. Schlunegger, Wengen, 3' 34"
(meilleur temps de la Journée); 2. R.
Graf , Wengen , 3' 35"8 ; 3. R. Gertsch,
Wengen, 3' 46"4. — Seniors 1: 1. O.
Gertsch, Wengen, 3' 42"3 ; 2. H. Gertsch,
Wengen, 3' 43"2 ; 3. E. von Allmen, Mur-
ren, 3' 50"8 ; 4. B. Trojanl , Gstaad , 3'
57"2. — Seniors II : 1. P. Kaufmann,
Grlndelwald, 3' 40"4 ; 2. C. Imboden,
Wengen, 3' 45"2. — Dames : 1. Berena
von Grunigen, Gstaad , 2' 51"2.

SLALOM , daines : 1. V. von Grunigen ,
Gstaad, 172"8. — Messieurs, Juniors : 1.
E. Kunzi, Adelboden. 135" ; 2. Ch. Schlu-
negger, Wengen, 139". — Seniors I : l. M.
vôn Allmen, Scheidegg, 119 ; 2. F. Stelger,
Wengen . 123" ; 3. E. von Allmen, Murren,
132"8 ; 4. O. Gertsch. Wengen , 134"4. —
Seniors II : l. H. Gertsch, Wengen , 128" ;
2. M. Schachenmann, Davos, 131" ; 3. Ch.
Imboden, Wengen , 132" ; 4. W. Ludi,
Gstaad, 139".

SAUT, Juniors : 1. W. Klopfensteln,
Adelboden , 316.5 (48, 52 et 51 m.): 2. Ch.
Schlunegger, Wengen , 305,9. — Seniors I :
1. Bruno Trojanl , Gstaad. 334,8 (47, 54
et 52 m.) ; 2. Ch. Schmld. Adelboden ,
325.7 ; 3. H. Aimer, Grlndelwald , 303,9.

COMBINÉ : l. Oh. Schmld, Adelboden.
91,07, champion de l'Oberland bernois
1939 ; 2. R . Felber, Kandersteg. 122.17 ;
3. A. Ludi. Lenk , 159,41 ; 4. H. Zwahlen,
Lenk. 181,10.

CDflRTIEC T M. W. JONES, mem-^run i irO i ; rt du comité des
Jeux olympiques, professeur de cul-
ture physique & Rome, parlera

jeudi 9 février, à 20 h.
au local de l'Union chrétienne de
Jeunes gens. Château 19.
SUJET :
Expériences d'un sportif

SUIVI D'UN ENTRETIEN GÉNÉRAL
Invitation cordiale â tous

Le concours du S. C. N
à Tête de Ran

Le Ski-club de Neuchâtel a orga-
nisé hier à Tête de Ran son concours
interne qui comprenait deux épreu-
ves : descente et slalom. Cette mani-
festation qui s'est déroulée par un
temps magnifique ef en présence de
nombreux spectateurs a obtenu un
beau succès. Voici les résultats des
épreuves :

DESCENTE : Seniors : 1. Bonnet Max,
2' 52"8 ; 2. Qulnche Maurice, 3' 43"5 ; 3.
Metz Erwln. 3' 53"2 ; 4. Steiner Claude,
4' 2"8 ; 5. Hofmann Maurice, 4' 5"8. —
Juniors A : 1. Millier Charles-André, 3'
42"4; 2. Pemet René, 5' 51 "8; 3. Plaget
Alex, 6' 11"8. — Juniors B: 1. Schwob
Roger, 6' 8"8.

SLALOM : deux manches : Seniors : 1.
Grandjean Henry. 84" ; 2. Bonnet Max,
86" ; 3. Qulnche Maurice, 88" ; 4. Steinl-
ger Louis, 88" ; 5. ex-aequo Metz Erwln
et Hofmann Maurice 92"6. — Juniors A :
1. Millier Charles-André. 89"2 ; 2. Pemet
René, 122"4 ; 3. Plaget Alex, 175"4. —
Juniors B: 1. Schwob Roger. 153"6.

Concours combiné : 1. Bonnet Max : 2.
Millier Charles-André ; 3. Qulnche Mau-
rice ; 4. Metz Erwln ; 5. Hofmann Mau-
rice. — Max Bonnet gagne définitivement
le challenge.

Les championnats
de Suisse orientale
Voici les résultats du classement,

en combiné quatre, des champion-
nats de Suisse orientale:

1. P. Hell, Ebnat, 95,4; 2. W. Sutter,
Unterwasser, 136,45; 3. E. Anderegg, Eb-
nat, 145,16: 4. W. Huber, Rlethusll, 147,07.

A DAVOS
Voici les résultats d'un concours

de saut disputé dimanche à Davos:
Juniors: 1. G. Fausch, Pontresina, 332;

2. G. Keller, Davos, 323,2. — Seniors:
1. H. Klotz, Arosa, 322,6; 2. H. Man-
noth, Davos, 313,4; 3. F. Maurer, Davos,
308,1.

Les instructeurs suisses
à Montana

De nombreux instructeurs suisses
qui passaient leurs examens à Mon-
tana , ont pris part , dimanch e, à une
épreuve de slalom, dont voici les
résultats:

Seniors: 1. Henri Zurbriggen, Saas-Fée,
63"4; 2. Michel Lehner, Montana , 64"2;
3. Aufdenblatten, Montana, 64"4; 11. De-
belly, Neuchâtel, 72"6. — Dames: 1. Mlle
Mathllde Mlchellod, Verbler, 38"4; 2. Mlle
Baumann, Neuchâtel, 47".

Les championnats suisses
de vitesse

Le patinage

Dix-neuf concurrents, dont six Ita-
liens (concourant pour un prix spé-
cial dit coupe Guf) ont pris part, à
Davos, aux épreuves du champion-
nat suisse de vitesse. Résultats :

500 mètres : 1. Bestebreutje , Zurich
46" ; 2. Justelsen, Zurich, 46"1 ; 3. ex-
aequo, von Arx, Bâle, et Ritzi . Zurich,
49"9 ; 5. Vaudaux, Bâle, 50"4 ; 6. Peruc-
ca, Milan, 51".

3000 mètres : 1. Ritzi, Zurich, 5' 3"2,
nouveau record suisse ; 2. Justelsen, Zu-
rich , 5' 23"1 ; 3. Bestebreutje, Zurich.
5' 25" ; 4. Vaudaux. Bâle, 5' 36"4 ; 5. Pe-
rucca. Milan 5' 37"8 ; 6. Fresla, Milan,
5" 39"9.

1000 mètres : 1. Bestebreutje, Zurich,
1' 35" ; 2. Justelsen, Zurich, 1" 35"2 ; 3.
Ritzi, Zurich, 1' 36"2 ; 4. Vaudaux. Bâle,
1' 40" ; 5. von Arx, Bâle, 1' 44"3 ; 6.
Wcelber, Zurich, 1" 45"7.

5000 mètres : 1. Ritzi , Zurich, 8' 45"4 ;
2. Justensen. Zurich, 9' 24"8 ; 3. Wœlber ,
Zurich, 9' 50"4 ; 4. Bestebreutje, 9' 51" ;
5. Vaudaux, Bâle, 9' 57"2.

Classement final : 1. Ritzi , Zurich ,
199,83 ; 2 Justelsen, Zurich , 203,93 ; 3.
Bestebreutje. Zurich, 206,767 ; 4. Vau-
daux, Bâle, 216,087 ; 5. von Arx. Bâle,
219.823. La coupe « Guf » a été gagnée
définitivement par le C. P. Zurich avec
Ritzi et Justelsen.

Le couple allemand
Herber - Baier

est champion d'Europe
C'est à Zakopane — où prochaine-

ment auront lieu les courses de la
F. I. S. — qu'a été organisé, samedi,
le championnat d'Europe de patinage
pour couples, gagné largement par
les Allemands.

En voici le classement :
1. Maxie Herber-Ernest Baler, Allema-

gne, place 5, 58,7 p. ; 2. Use et Ertch
Pausln , Allemagne, place 10, 57,6 p. ; 3.
Inge Koch-Gunther Noak. Allemagne, pla-
ce 17, 53,5 p. ; 4. Erlka Bass-Laszlo Rot-
ter, Hongrie, place 22, 52,6 p. ; 5. Stefania
et Erwin Kalus, Pologne, place 24, 52,6 p.

La gy mnastique
Une victoire

des gymnastes bernois
à Belfort

Une sélection bernoise de gym-
nastes à l'artistique s'est rendue di-
manche à Belfort où elle a rencon-
tré l'équipe de France. Les Bernois
ont remporté la victoire par 190 p.
à 188,35. Classement individuel :
1. Hafen. Bienne, 39.25 ; 2. Masset ,
France, 39,05 ; 3. Walfher , Berne,
38,85.

LU. c. e.
a tenu son congrès

à Paris

Le cy clisme

Les délègues de douze nations ont
assisté samedi , à Paris , au 69me con-
grès annuel de l'U. C. I., présidé par
M. Max Burgi.

L'affiliation du San-Salvador a été
ajournée, tandis que la Jamaïque a
été admise, ainsi que la Fédération
chinoise d'amateurs. Les délégués ont
adopté l'introduction d'une nouvelle
épreuve aux championnats du mon-
de sur piste, la poursuite individuelle
pour professionnels. Un coureur par
nation , sur deux engagés, pourra
prendre part à cette épreuve. Il a été
décidé ensuite d'exclure des cham-
pionnats amateurs et des Jeux olym-
piques tous les coureurs qui seraient
en possession de licences d'indépen-
dants.

Les Italiens ont informé les con-
gressistes que les championnats du
monde de 1939 seraient organisés du
26 août au 3 septembre, à Milan et
Varèse. L'Allemagne a posé sa can-
didature pour l'organisation de 1941,
et la Belgique pour 1942. Quant aux
courses olvmpiques, elles auront heu
du 25 au 30 juillet 1940, à Helsinki.
Les délégués ont ensuite décidé que
le congrès d'établissement du calen-
drier ne se tiendrait plus toujours
à Zurich ; c'est à San-Remo que la
réunion aura lieu cette année

M. Max Burgi (qui ne pouvait, se-
lon les statuts , être réélu) a été
proclamé président d'honneur, ef M.
Alban Collignon (Belgique) a été
nommé président.

Le cross international
cyclo-pédestre de Paris

Les coureurs de cinq nations :
France, Belgique, Italie, Luxembourg
et Suisse ont pris part, dimanche
matin, à Paris, au classique cross
international. Les concurrents ont
été favorisés par un temps magni-
fique, mais très froid.

Le parcours, très difficile, com-
portait une distance de 24 km.

Les Suisses se sont laissés sur-
prendre par le départ rapide. Kurt
Ott a fourni un gros effort pour
essayer de rejoindre les leaders^
mais a rétrogradé ensuite. Puis Bour-
goz a « poussé » et cet effort lui a
permis de gagner plusieurs places
et de terminer premier des Suisses.
Oubron a été disqualifié à l'arrivée
pour avoir changé de vélo.

Classement : 1. Vaast, France, 5V 7"-,
2. Kneepkcns, Belgique. 55' 1" ; 3. Vér-
massen, Belgique, 55' 5" ; 4. Orner Thys,
Belgique, 55' 45" ; 5. Berthellln, France,
même temps ; 6. Bourgos, Suisse, 57' 1" ;
7. Kurt Ott, Suisse, à 2 longueurs; 10.
Fritz Hartmann, Suisse, 59' 10" ; 11. Al-
fred Vock, Suisse, 59' 30".

Classement international : 1. Belgique,
9 p. ; 2. France, 20 p. ; 3. Suisse, 23 p, ;
4. Italie, 35 p. ; 5. Luxembourg, 40 p.

Echos de tous les sports
•fr Voici l ordre des matches de coupe

Davis de 1939: 1er tour : Yougoslavie •
Irlande; Roumanie - Hongrie; Pologne-
Hollande, Allemagne - Suisse. 2me tour:
Tchécoslovaquie - Norvège; Belgique -
Indes britanniques; Italie - Monaco; Suè-
de - Danemark; Angleterre - Nouvelle-
Zélande; France - Chine.

*, La rencontre Danemark - Allema-
gne pour la coupe du roi de
Suède a débuté vendredi par les deux
premiers simples. R. Menzel (A) a bat-
tu Plougman (D) 6-3, 6-2, 8-6 et Hen-
kel (A) a battu Gerdes (D) 6-4, 6-0.
6-3. — Samedi, dans le double, Henkel-
Menzel ont battu Plougman -Gerdes 6-0,
6-4, 6-2. A la fin de la seconde Journée.
l'Allemagne menant par 3 à 0 avait
d'ores et déjà remporté la victoire.

* Le roi de Suède vient de faire ca-
deau de 100,000 couronnes au sport du
tennis. La moitié de cette somme a été
attribuée a la fédération suédoise et l'au-
tre moitié au club royal de Stockholm
qui a été fondé en 1890 par M. « G. ».

Le football a l'étranger
EN ANGLETERRE

Ire division : Arsenal-Sunderland 2-0 ;
Birmingham - Charlton Athletic 3-4 ;
Blackpool-Derby County 2-2 ; Brentford-
Grimsby Town 1-2 ; Huddersfield Town-
Wolverhampton Wanderers 1-2 : Leicester
City-Leeds United 2-0 ; Liverpool-Everton
0-3 ; Manchester United-Preston North
End 1-1 ; Middlesbrough-Bolton Wande-
rers 1-2 ; Portsmouth-Aston Villa 0-0 :
Stoke City-Chelsea 6-1.

2me division : Blackburn Rovers-Mlll-
wall 3-1 ; Bury-Swansea Town 4-0 ; Ful-
ham-Manchester City 2-1 ; Luton Town-
Burnley 1-0 ; Newcastle TJnited-Coventry
City 0-4 ; Norwlch City-Tottenham Hots-
pur 1-2 ; Nottingham Forest-Tranmere
Rovers 2-2 ; Plymouth Argyle-Sheffleld
United 0-1 ; Sheffleld Wednesday-Brad-
ford 2-2 ; West Bromwlch Alblon-Sout-
hampton 2-0 ; West Ham United-Chester-
field 1-1.

EN BELGIQUE
Championnat: C.S. Brugeois-Anderlecht

0-2 ; Standard-Daring 7-1 ; Union St. Gil-
loise-Gantoise 3-3 ; Ol. Charleroi 0-2 ;
Antwerp-Malines 1-1 ; White-Star-Liers-
che 1-1 ; Voom-F. C. Brugeois 4-2.

EN ITALIE
Championnat : Torino-Livorno 3-2 ; Ba-

ri-Bologna 2-2 ; Gcnova-Lazio 2-0 ; Am-
broslana-Novara 3-1 ; Napoli-Milan 1-0 ;
Roma-Liguria 1-0 ; Modena-Juventus 2-0;
Lucchese-Trlestlna 1-0.

EN FRANCE
Coupe de France : Saint Rennais-Nan-

cy 0-1 ; Roubaix-Excelslor 4-2 ; Giron-
dins-Lille 1-2 ; Antibes-Fives 2-3 ; Reims-
Saint Etienne 0-0 ; Mulhouse-Raclng Pa-
ris 0-4 ; Sète-Metz 3-0 ; Cannes-Montpel-
lier 0-0.

EN ALLEMAGNE
Demi-finales de la coupe interrrnlons :

Wurttemberg-Silésie 1-2 ; Bavière-Saxe
2-1.

Championnat du sud : Eintracht F'fort-
Wlesbaden 1-0 ; Ch. de F. F'fort-F. S. V.
Francfort 1-1 ; Karlsruher F. C- V. f. R.
Mannhelm 0-0 ; Frelburger F. C.-Sp. Vg-
Sandhofen 2-1 ; S. V. Waldhof-Phœnlx
Karlsruhe 2-1.

Championnat viennois : Rapid-Wacker
Vienne 0-0 ; Austria-Amateurs Fiat 4-4 ;
Vlenna-Sportclub Vienne 4-2 ; Admlra-
Sportclub Graz 8-0.

L E S  S P OR T S
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Vu l'abondance des matiè-
res, nne partie de notre chro-
nique sportive se trouve en
sixième page.



A cause du rebondissement
de la question croate

BELGRADE, 5. — Cinq membres
du gouvernement yougoslave : les
deux ministres musulmans, les deux
ministres Slovènes et un ministre
serbe ont remis leur démission au
président du conseil.

Celui-ci a alors remis au prince-
régent Paul la démission collective
du cabinet.

C'est le problème croate et les di-
vergences de vues sur ce problème
au sein du gouvernement Stoyadino-
vitch et du parti gouvernemental qui
sont à l'origine de cette crise.

Le nouveau gouvernement
BELGRADE, 6 (Havas). - Le ca-

binet Tsvelkovilch est constitué. M.
Martkovitch , ministre de Yougoslavie
à Berlin , devient ministre des affai-
res étrangères.

Voici la liste des membres du ca-
binet : Président et ministre de l'in-
térieur, M. Tsvctkovitch. Instruction
publique, M. Tchiritcb. Justice, M.
Roujitch. Agriculture, M. Bechlitch.
Travaux publics, M. Krek. Finances,
M. Djouritchitch. Forêts et mines, M.
Pantitcb. Santé publique, M. Rayako-
vilch. Education physique, M. To-
mitch. Postes, M. Altiparmarovitch.
Ministres sans portefeuille, MM.
Koulenovitch, Mastrovitch, Snoy et
Milouch.

Le nouveau président du conseil
a prêté serment. Les autres ministres
prêteront serment lundi.

Le cabinet
Stoyadinouitch

contraint
de démissionner
en Yougoslavie

Nouvelles fusillades
à la frontière

hungaro-carpathique
Budapest

accuse les Tchèques
BUDAPEST, 6. _ L'agence hon-

groise MTI communique : Selon une
dépêche d'Ungvar, les Tchèques,
malgré l'attitude pacifique de la
Hongrie, ont continué leurs provoca-
tions. Les troupes tchèques ont tiré
à coups de fusils et de mitrailleuses,
à quatre reprises en vingt-quatre
heures, contre le poste frontière éta-
bli sur territoire hongrois près de
Radvanc. Les autorités militaires
hongroises ont protesté énergique-
ment contre ces incidents auprès du
commandant tchèque.

Et les Ruthènes accusent
les Honqrois

CHUST, 6 (Ceteka). — Les auto-
rités camathn-ukraniennes communi-
quent officiellement ce qui suit :

Le 4 février, à 21 h. 30, les Hon-
grois ont lancé à l'est de Radvanka
une dizaine de fusées lumineuses et
ont commeneé un tir de mitrailleu-
ses en direction de Horsany. Le 5
février , à 9 h. 30, 25 terroristes,
suivis de soldats hongrois munis  de
mitrailleuses ont commencé à se di-
riger vers la ligne de démarcation,
puis il se sont arrêtés vers une car-
rière. A 13 h., le feu a été ouvert
par les Hongrois à Drazco, près
dUzhorod.

Un accord aurait été finalement
réalisé.

La loi martiale
décrétée en Hongrie

Après les incidonts antisémites
de ces derniers jours

BUDAPEST, 5 (Havas). - A la
suite des incidents antisémitiques oui
se sont produits  vendredi soir à Bu-
dapest, où des bombes ont été lan-
cées contre la synagogue, faisant
quatorze blessés, la loi martiale a été
proclamée sur l'ensemble du terri-
toire.

Le ministre de l ' intérieur a inter-
dit d'autre part pour deux mois le
«Magyarsag », organe du parti natio-
nal-socialiste hongrois.

Le journal libéral « Orai Ujsag > a
été frappé d' interdict ion pendant un
mois

L'EXCEPTIONNELLE
ACTIVITÉ

DE LA PROCHAINE

FOIRE ¦ LYON
L'activité économique de la Fran-

ce se développe rap idement , et la
prochaine Foire de Lyon aura une
importance exceptionnelle.

Les producteurs f rançais  offrent
leurs articles de quali té  et de goût
a des prix très bas. Ils assurent
également des livraisons régulières
«t rapides.

En raison du grand nombre d'a-
cheteurs annoncés, la Foire de Lyon
conseille dès ma in t enan t  à tous 'les
intéressés de se procurer la carte
M légitimation donnan t  droit a
d'importantes réductions de voyage
e' de re ten i r  leur logement. S'a-
dresser à la FOIRE DE LYON, rue
Ménestrier, Lyon, ou à la Chambre
de Commerce Française, 6, rue du
"ûoae, Genève. AS 673 G

Sous la présidence du « duce »

Les forces Italiennes
n'abandonneront pas

l'Espagne tant que la victoire
die Fraico ne sera pas

complète
ROME , 5. — La réunion du Grand

Conseil fasciste qui s'est tenue au Pa-
lais de Venise, sous la présidence de
M. Mussolini, a pris fin à 0 h. 50.
Elle a duré deux heures cinquante.

Le « duce > a fait un exposé sur la
situation générale internationale. Ses
conclusions ont été acclamées. Après
le < duce », le ministre des affaires
étrangères a illustré certains aspects
particuliers de la politique étrangère
de l'Italie.

Le Grand Conseil a approuvé deux
ordres du jours, de déclarant satis-
faits du discours de M. Hitler de la
prise de Gérone.

Ce dernier ordre du jour déclare :
Le Grand Conseil du fascisme, en

se réunissant ce jour où, par l'occu-
pation de Gérone toute la Catalogne
est désormais libérée de la barbare
oppression bolchevique, adresse son
salut ardent aux héroïques combat-
tants espagnols et légionnaires, arti-
sans solidaires de la victoire et porte
à la connaissance de tous que les for-
ces volontaires du fascisme n'aban-
donneront pas la partie avant qu 'elle
ne soit terminée comme elle doit se
terminer : par la victoire de Franco.

Le Grand Conseil a ensuite décidé
qu'à l'occasion du 20me anniversaire
de la fondation des faisceaux de com-
bat , on donne un développement ul-
térieur à tout l'ensemble de la légis-
lation sociale.

Le Grand Conseil se réunira à nou-
veau à 22 heures le 10 février.

Le Grand Conseil
fasciste a tenu

séance samedi soir

Un raid italien
Rome - Rio-de-Janeiro

ROME, 5. — L'aviateur italien co-
lonel Biseo s'est envolé samedi à des-
tination de l'Amérique du Sud. Si les
conditions atmosphériques sont favo-
rables, le colonel Biseo se rendra
sans escale de Rome à Rio-de-Janei-
ro.

Escale en Espagne
SEVILLE, 5. — Le trimoteur ita-

lien « Savoia » est arrivé à 13 heures
15 samedi à l'aérodrome de Tablada.
Les aviateurs reprennent lenr vol di-
manche matin.

Pour un record
Londres - le Cap

LONDRES, 5. - L'aviateur Alec
Hensha s'est envojé de Gravcsend à
3 h. 35 pour s'attaouer au record du
vol Angleterre-le Cap.

Une enquête
très serrée est menée

en Angleterre
sur les récents exploits
des terroristes irlandais

LONDRES, 6. — Les recherches
faites à la suite des attentats dans
les gares de métro de Londres ont
abouti à l'inculpation d'un individu
trouvé possesseur d'explosifs et qui
comparaîtra lundi devant les tribu-
naux.

L'accès de la Chambre des com-
munes et de la Chambre des lords
a été interdit aux visiteurs, par me-
sure de précaution.

Ii'« armée républicaine B
irlandaise avait envoyé

à Londres un ultimatum
On annonce, d'autre part , dans les

milieux officiels que, le 13 janvier,
trois jours avant que ne commen-
cent les attentafs qui se sont pro-
duits en plusieurs points du terri -
toire anglais, lord Halifax , ministre
des affaires étrangères, a reçu une
communication, dont les signataires
prétendent agir au nom de l'armée
républicaine irlandaise et exigenf le
retrait immédiat de toutes les trou-
pes britanniques en garnison en Ir-
lande.

De nouveaux projets
terroristes

Enfin un document saisi par la po-
lice de Belfast et révélant les plans
des terroristes irlandais a été reçu à
Scotland-Yard. Il contiendrait les dé-
tails de projets visant à faire éclater
des bombes au Palais de Buckipg-
ham , au château de Windsor, à la
Chambre des communes, â Scotland-
Yard et à la Banque d'Angleterre.
L'assassinat de hauts fonctionnaires
de la police londonienne serait éga-
lement prévu dans le document.

Quatre commencements
d'incendie causés par

bombes
LONDRES, 5 (Havas) . - Quatre

commencements d'incendie qui se
sont produits hier soir en l'espace
d'une heure dans des magasins de
Coventry ont été causés par des
bombes incendiaires.

Effondrement du front catalan

La f uite éperdue des autorités républicaines
On annonce de Perpignan qu'à 8 h.

un lieutenant-colonel, commandant
la région frontière esparrnole, est
venu demander aux autorités fran-
çaises, de la part du chef de I'état-
major espagnol , l'hospitalité pour les
troupes républicaines. Il a annonce
l'arrivé" des premiers effectifs avec
des batteries d'artillerie pour 17 h.

Une conférence s'est tenue de
midi à 13 heures entre les renrésen-
tants esnncnols, le général Fairnldo
et M. Vidal , commissaire spécial ,
afin de préciser dans quelles con di-
tions la retraite pliait s'opérer. En
se présentant au Perthus. les trou-
pes esnagnoles seront immédiate-
ment dé"ar"iées. d'ritrées en colonnes
sur le Bonlou, nnis sur le carno de
concentration d'Argeles sur Mer. à
l'ercentien de ceux oui voudront re-
jci -"*re l'Ksnagne nationaliste. Le
déf'lé continuera pendant tonte la
nuit.

Comment le passage est réglé
LE PERTHUS, 5. — De l'envoyé de

l'agence Havas :

La conférence à lpcruelle as^îstnient
en outre le général Faealdft , M. Jules
Henry, ambassadeur de France en
Espagne, les autorités frontalières
françaises et les généraux espagnols
Rirrir elme et Esmada, s'est terminée
à 17 heures.

Le nassage, en France, des troupes
républicaines a été réglé comme suit:
seront d'abord évacués tous les réfu-
giés civils, puis le parc automobil e
passera en France. Ce sera alors le
tour des trounes qui déposeront im-
médiatement les armes sitôt franchie
la ligne frontière.

Les mitrailleuses seront déposées
à gauche de la roule, les fusils et gre-
nades et les autres armes individuel-
les à droite. Les soldats traverseront
le bourg de Perthus sans s'arrêter.

Us se concentreront de l'autre côté
du col sur un terrain de sport amé-
nagé par la municipalité du Perthus
en contrebas de la route de Perpi-
gnan. L'ordre le plus parfait règne
actuellement au Perthus.

En Espagne, près de la frontière,
la foule augmente de minute en mi-
nute, restant calme et absolument
passive.

Le passage aura lieu ce matin
Il faut d'abord évacuer

les civils
LE PERTHUS, 5. - D'un envoyé

spécial de l'agence Havas :
Les autorités militaires françaises

annonceot officiellement que, d'ac-
cord avec le commandement espa-
gnol, le passage des troupes républi-
caines en France n'aura pas lieu
avant lundi matin. Toute la soirée et

la nuit seront employées a 1 évacua-
tion du plus grand nombre possible
de réfugiés civils.

Quant à la situation militaire, les
troupes républicaines se replient len-
tement en abandonnant peu à peu le
terrain à l'adversaire qui doit , avant
de progresser, procéder à de nom-
breuses opérations de nettoyage.

Les autorités
républicaines

passent la frontière
M. Azana est en France

LE PERTHUS, 5. - De l'envoyé
spécial de l'agence Havas :

Dimanche matin, de nombreuses
voitures officielles espagnoles se sont
frayées péniblement un passage à
travers la foule. Celles-ci emme-
naient le personnel de la maison du
président de la république Azana.

Le président lui-même a passé la
frontière. U se trouve à Perpignan.
M. Repas, ministre dn travail espa-
gnol, a fait de même la nnit derniè-
re.

M. Negrin, lui, se rendrait
à Valence

PERPIGNAN, 5. - De l'envoyé
spécial de l'agence Havas :

Le bruit court avec persistance que
M. Negrin aurait quitté la Catalogne
pour Valence par la voie des airs.

MM. Companys et Aguirre
sont en France également
PARIS, 5. _ On mande de Per-

pignan à l'agence Havas :
M. Companys, président de la Gé-

néralité de Catalogne, et M. Aguir-
re, président du gouvernement bas-
que, se sont rendus a la préfecture
des Pyrénées-Orientales et ont de-
mandé un passeport diplomatique
pour résider en France. Dès qu 'ils
furent en possession de cette pièce,
les deux hommes d'Etat espagnols
ont quitté Perpignan sans vouloir
faire connaître le lieu où ils se
rendaient.

Des divergences ont eu lieu
dans le cabinet

M. Azana se trouve
maintenant à Paris

PERPIGNAN, 5 (Havas). — n se
confirme que M. Azana, accompagné
de M. Giral , ministre sans porte-
feuille de l'actuel cabinet Negrin ont
gagné Paris dans la matinée, après
avoir traversé la frontière. On an-
nonce également l'arrivée en France
de M. Companys, dont la résidence
est située aux environs de Perpi-
gnan.

Dans les milieux généralement
bien informés, on pense que le voya-
ge du président de la république si-

gnifie que M. Azana et de façon gé-
nérale toutes les personnalités poli-
tiques républicaines ne sont pas dis-
posées à appuyer la ligne de la ré-
sistance préconisée par M. Negrin.

D'après certains, des divergences
de vues sur ce point entre les répu-
blicains et les antres membres dn
gouvernement seraient complètes.

Des trésors artistiques
à Perpignan

LE PERTHUS, 5 (Havas). — A
midi , le dernier des camions trans-
portant le trésor artistique espagnol
a passé la frontière. Le trésor a été
centralisé sous bonne garde dans la
banlieue de Perpignan , en attendant
d'être dirigé sur Genève.

Les plus vives inquiétudes avaient
été conçues au sujet de ces toiles
de maîtres, les lieux où elles avaient
été réunies en territoire espagnol
ayant été bombardés plusieurs fois
samedi,

4000 réfugiés ont passé hier
en Eapargne nationaliste

par Irnn
IRUN, 6. — D'un des envoyés

spéciaux de l'agence Havas :
Quatre mille réfugiés espagnols

de la zone gouvernementale, dont
un certain nombre d'èx-combattanls,
qui avaient demandé à être évacués
en Espagne nationaliste, passèrent
dimanche le pont international
d'Irun. Ils seront transférés lundi
à l'intérieur.

Les entretiens à Burgos
de M. Léon Bérard

BURGOS, 5. — M. Léon Bérard
a eu, samedi soir, une entrevue
avec le général Jordana, ministre
des affaires étrangères du gouver-
nement nationaliste. A l'issue de cet
entretien, qui a duré une heure et
demie, M. Léon Bérard a déclaré
qu'il était très satisfait de la cour-
toisie avec laquelle le ministre l'a-
vait reçu, ainsi que de l'accueil qui
lui avait été réservé en Espagne na-
tionaliste. Il a ajouté qu'il resterait
encore quelque temps en Espagne.

Le sénateur des Basses-Pyrénées
aura , lundi , un nouvel entretien
avec le général Jordana.

Un nronpe de généraux
français se rend chez Franco

SAINT-SEBASTIEN, 6; — D'un
des envoyés spéciaux de l'agence
Havas:

Un groupe d'officiers généraux
français a passé la frontière diman-
che matin à Irun.

Tl comprend les généraux Duf
fieux , Duval , Tillion. le colonel Se
gann e et des journalistes.

L'armée gouvernementale en déroute
s'apprête à passer en France

Nouvelles économiques el fiiiii neières
¦ L »

BOURSE DE GENEVE
Les chiffres seuls Indiquent les prix faits
m = prix moyen entre offre et demande

d = demande o = offre
ACTIONS 3 fevr. 4 fév.

Banque nation suisse -.— — .—Crédit suisse 643.— 638.—
Soc de banque suisse 613. — 612.—
Générale élec Oenéve 257.50 257.50
Motor Columbus . . . .  217.50 m - -
Amer Eur Sec prlv 411.— 407.50 m
Hlspano American E 208 50 207.50
Itulo-Argennne élect 142.— m 139.50
Royal Dutch 747.50 743.—
Industr genev . garz 399.50 401.—
Oaz Marseille — - — • —
Eaux lyonnaises caplt. 164.— m 164.50
Mines Bor ordinaires 252.— 250. — m
Totls charbonnages . 48.— 48.50
Trlfall 8.10 8.10
Aramayo mines .... 30.25 80.—
Nestlé 1143.— 1133.50
Caoutchouc S. fin .. 25.40 25.50 m
Allumettes «uéd B. 28.75 28.50

OBLIGATIONS
4 % % fédéra l 1927 —.— —.-*»
3 % Rente suisse - - — .—
3 % Ch fédéraux 19S8 96.20 — .—
3% Différé —.— 100.—
4 % Fédéra l 1930 .. —.— —.—
3 % Défense nationale —.— —.—
Chem Franco-Suisse 525.— 527.50 m
3% Jougne-Eclépens 497.— 497.50 m
3 % % Jura-Slmplon 101.25 101.50
3 % Genève à Iota .. 125.50 124.50
4 %  Genève 1890 -.- —.—
3% Frlbourp 1903 .. -.— 504.—
4 "/„ Argenrine 1S33 . 96.50 96.50 d
4 %  Lausanne - .— - -
5 % Ville de Rio 96.— B6.—
Danube Save 13.— m 11.75
5 % Ch Franc 1934 1015.— 1015.— d
7 % Chem Fer Maroc 1165.— 1165.—
5 % Parls-Orléane .. 1015.— 1015.— d
0% Argentine céd .. — .— _ •_
Crédit f Egypte 1003 -.— —.—
Hlspano bons 6 % .. 231.— 234.—
4 % rotls char bong. — .— —.—

Vingt actions en hausse, 10 en baisse,
9 sans changement. Paris 11.71>£ ( + ̂ ).
Londres 20.73% t + 'A) .  New-York 4.42'/»
(-</«) .  Bruxelles 74.77^ (-5 e.). Ams-
terdam 238.33!4 (-1V, c.). Prague 1550.
Stockholm 106.80 (+5). Oslo 104.15 (+5).
Copenhague 92.55 (+5). Buenos-Aires
101.M.

Etats-Unis
Le commerce extérieur des Etats-Unis

accuse, en 1933, une diminution des ex-
portations à 3094 millions de dollars (3349
en 1937). Comme les Importations se sont
réduites a 1960 millions de dollars (3083)
U en résulte que l'excédent d'exportation
augmente néanmoins à 1133 millions de
dollars (265).

Canada
' La Canadlan Pacific enregistre la di-

minution de ses recettes nettes pour 1938
à 2,989,781 dollars, alors qu 'à fin août,
cette diminution s'élevait à 6553341 dol-
lars. Les derniers mois de l'exercice ont
donc apporté une nette amélioration, due
aux efforts de la Compagnie pour réduire
les dépenses d'exploitation. Quant a la
décision du conseil sur la rétribution du
capital privilégié, elle dépendra des ré-
sultats des premiers mois de cette année.

Le roi an pétrole menrt
à Saint-Moritz

Sir Henry oeterdtag
ex-directeur de la

Royal Dutch était âgé de
72 ans

LA HAYE. 5. - On apprend le dé-
cès à Snint-Mdritz , à l'âge de 72 ans,
de sir Henry Deterrlins, ancien di-
recteur général de la Royal Dutch.

Sir Henry Deterdinff avait eu dans
la vie des débuts difficiles. Fils d'un
marinier et orphelin dès l'âge de 6
ans, il était entré dans une grande
bancru e d'Amsterdam avant de s'em-
barmier pour les Tndes néerlandaises,
où il devait remettre en ordre les
comptes de la succursale de cette
banque.

En 1896. Dcterding offrit ses servi-
ces à la Dutch Petroleum Company,
dont il devait devenir le directeur
général en 1001. C'est à cette date
que commence la partie véritable-
ment internationale de sa carrière. Il
coordonne les activités des compa-
gnies pétrolières hollandaises et an-
glaises, et se trouve avoir sous son
autorité quelque 40.000 employés,
dont 6000 en Grande-Bretagne.

En 1933, sir Henry Deterding de-
vait causer une grande inquiétude
aux milieux financiers hollandais en
exprimant l'opinion que la Hollande
devrait abandonner I'étalon-or.

La vie du célèbre financier se par-
tageait entre Londres, où il faisait
de longs séjours, la Haye et Ams-
terdam. Il se rendait chaque année à
Saint-Moritz, où il passait au moins
un mois en compagnie dès deux filles
qu'il avait eues de son second maria-
ge avec Lydia Pavlovna, la fille du
général Koudoyaroff.

Sir Henry Deterding avait deux
fils et une fille de son premier ma-
riage. En 1936, il avait divorcé pour
épouser une jeune Allemande.

C'est en 1936 qu'il avait manifesté
le désir de cesser, à la fin de l'année,
ses fonctions de directeur général de
la Royal Dutch.

Dans les milieux financiers inter-
nationaux, sir Henry Deterding pas-
sait pour un chaleureux avoca t de la
théorie de la monnaie dirigée. « La
richesse d'un pays, disait-il, n'est pas
la richesse que représentent les lin-
gots d'or entassés dans une cave,
mais la richesse que crée le travail.»

Carnet du j our
CINÉMAS

Palace : Prisons de femme».
Théâtre : L* mascotte du régiment.
Rex : La porte du large.
Studio : La bête humaine.
ApoUo : Le révolta.

Pour remplacer
la loi Dubonle

Le Conseil d'Etat genevois
a mis sur pied un nouveau

projet de loi sur les contrats
collectifs de travail

GENÈVE, 5. — Le Conseil d'Etat
vient d'envoyer aux députés le texte
du projet de loi sur les contrats col-
lectifs de travail . Ceft e loi remplace
celle du 24 octobre 1936 dite loi Du-
boule que le Tribunal fédéral , par
4 voix contre 3, avait déclarée cadu-
que parce que outrepassant les
droits du canton en la matière.

Le projet actuel est plus modeste.
Tl autorise le Conseil d 'Etat à édic-
ter par voie de règlement des règles
relatives à la durée du travnil  et k
la santé des employés dans les pro-
fessions où les deux tiers des em-
ployés et les deux tiers des em-
ployeurs sollicitent son intervention.
Le projet charge le Conseil d'Elaf
de promouvoir la conclusion de con-
trats collectifs de travail , d'en sur-
veiller l'application loyale et de
chercher unp solution énuitable à
tous les conflits collectifs de travail;
il est assisté par l'Office cantonal
des contrats collectifs de travail et
par l'Office cantonal de conciliation.

Les soumissions de travaux offi-
ciels seront réservées aux signataire s
de contrats collectifs de travail.

Une opinion du maréchal
Pétain sur l'armée suisse
TJn cours de défense nationale a

été inauguré à l'Ecole des sciences
nolitinues de Paris, école où sont
formés de nombreux fonctionnaires
de l'Etat. L'enseignement des prin«
cipes de la défense nationale durera
deux ans et sera sanctionné par un
examen.

C'est le maréchal Pétain. membre
du conseil d'administration de l'é-
cole, oui présida l'inauguration à\i
cours. Il a déclaré qu'il avait fait en
Suisse d'intéressantes constatations
sur l'armée fédérale. Le maréchal a
dit notamment :

« Pendant l'automne 1937. le gou-
vernement suisse m'a fait  l'honneur
de m'inviter à sn 'vre les manœuvres
de la première division . La notion
principale que j'ai retirée de ces
manœuvres est celle de l'union
étroite de l'armée et <\<ï la nation :
on peut dire cme l'armée suisse est
la nation ptlp-m^rne. »

Le maréchal Pétain a souligné que
ce sont les classps cultivées de la
nation mu*, en Suisse, tiennent à for-
mer les cadres de l'armée. Rien plus,
il apnnraî t  h l'évidonce mie la cuir
ture sênér-ale pour les Suisses n'est
pas complète si elle n» s'accompagne
¦pas d'rm^ culture mili taire étr>ndue.
C'est cette idé» oue le maréchal veut
placer en tête du cours. -, ,

LA VIE I
JVATIOiVALE |

Emissions radiomioniques
de lundi

(Extrait du tournai • Le Radio »)
SOTTENS : 13.39, l'heure. 13.30. inform.

13.40. musique populaire. 13.30. musique
russe. 18.59. l'heure. 17 h., concert. 18 h..
Jazz américain. 18.40, espéranto. 18.50,
musique léger» variée. 19.16, mlcro-ma-
gazlne. 19.50 lnform. 30 h„ < Le studio
hanté », fantaisie radiophonlque. 31.25,
Intermède. 31.30. pour les Suisses à l'é-
tranger, retransmission de Berne. 22.45,
intermède. 22.50, championnats du mon-
de de hockey sur glace.

Télédiffusion : 10.10 (Bordeaux), con-
cert. 11 h. (Grenoble), orchestre. 12 h.
(Lugano). disques.

BEROMUNSTER : 10.20, causerie sur
San Marlno. 12.40. danses anciennes. 18
h., thé concert. 18.50, chansons enfanti-
nes. 17 h., musique variée. 18.15. musi-
que de films. 19.40, musique hongroise.
21.10. marches. 21.30, pour lee Suisses à
l'étranger.

Télédiffusion : 14.10 (Vienne), airs de
films et danses.

MONTE-CENERI: 13 h., disques. 13.40.
concert d'orchestre et vocal. 17 h., con-
cert. 19 h. et 19.40, disques. 20 h., saxo-
phone. 20.40, œuvres de Strauss. 21.30.
pour les Suisses à l'étranger.

Télédiffusion (progra mme européen
pour Neuchâtel) : >

EUROPE 1 : 12 h. et 13.15 (Hanovre),
orchestre. 16 h. (Francfort), concert.
17.10 (Vienne), concert. 18.50, musique
populaire. 20.15 (Stuttgart), concert va-
rié.

EUROPE II : 12.50 (Paris) . musique
variée. 14.05, sonates pour violon et pia-
no. 14.30 (Stra.'îbourg). musique françai-
se. 16 05 (Nice), concert. 16.45 et 18.35
(Paris), piano. 19.30, orgue.

RADIO-PARIS : 12 h. et 13.45. musi-
que variée. 15.15. piano. 17 h., causerie
sur le véritable Cyrano de Bergerac. 20
h., musique variée. 21.30, « Ail-Baba»,
opéra comique de Lecocq.

PARIS P.T.T. : 18.35 , piano et chant.
33 h., musique de chambre.STOCKHOLM : 20 h., « Samson et Da-
111a i,, opéra de Snint-Snëns.

KOENIGSWUST ERHAUSEN : 20.10,
philharmonie de Berlin, direction Furt-
wSlnrler.

LEIPZIG : 20.10, concert symphonlque.VARSOVIE : 21 h., musique de cham-
bre. 22 h., 2me symphonie de Brahms.

ROME : 21 h.. « Le tzarévitch », opé-
rette de Lehar

BRUXELLES ': 31 h., «Le petit duc »,
opéra comique de Lecocq.

Demain mardi
SOTTENS : 12.29. l'heure. 12.30. inform12.40. disques. 13.59, l'éphéméride radio-

Lausanne. 13 h., disques d'Yvonne Prin-
temDS. 13.15. piano. 16.59, l'heure . 17 h„
musique viennoise. 17.30, chant. 17.35.musique de danse. 18 h., pour les jeunes.
18 30, Intermède. 18.50, les lettres et les
arts en Suisse alémanique. 19 h., pro-
gramme var'ê. 19.30. chronique théâtrale
par Alfred Gehri . 19.40. causerie sur la
publicité. 19.50. lnform. 20 h., échos de la
vie romande. 20.45. « Chez mon parrain
l'empereur » comédie de Rfimmelt. 21.15,
Intermède. 31.30. les championnats du
mort'le de hockey sur glace. 22.45. danse.

Télédiffusion : 10.10 (Grenoble), con-
cert. 11 h. (Montpellier), disques. 12 h.
(Lugano), di?ques.

Amis de la Pensée protestante

Conférence de M. A.-H. Bertrand
L'unité du protestantisme

français
AtTLA DE LTTNIVERSrre

Lundi 6 février, à 20 h, «S
Conférence publique et gratuite

Dernières dép êches de la nuit et du matin

Dans l'arsenal el compliqué de la phar-
macie, il existe un remède simple et peu
coûteux qui réussit dans les maladies des
bronches: c'est la Poudre Louis Legras.
qui dissipe instantanémen t les accès
d'asthme, catarrhe, oppression, toux de
vieilles bronchites. Prix de la boite: 1.50
dans toute* If -  pharmacies.

Renseignement utile

COURS DES CHANGES
du 4 février 1939, à 11 h. 30

Demande Offre
Paris 11.«9 11.74
Londres 20.705 20.735
Ncw Vnrk 4.42 4.44
Bruxelles 74.60 74.90
Milan 23.15 23.45

» lires tour —.— 211.90
Berlin 177.20 178.20

» Begisterrnk _._ 100.—
Amsterdam .... 238.10 238.60
Pra«ue l.V- 15.30
Stnckholm 106.60 106.90
Buenns-Ayres p. 99.50 103.50
Montréal 4.39 4.42

Communiqué à titre indicatif
par la Banque cantonale neuchâtelolse

STAUFFER
Horloger de précision
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Sept pays sont déjà qualifiés
pour le deuxième tour

dont le début est fixé à mardi

Thiweiies spxwtives
j Les championnats du monde de hockey sur glace j

En dépit de prolongations, l'Allemagne et l'Italie ont l'ait match nul
La Suisse écrase la Yougoslavie, mais bat très péniblement la Tchécoslovaquie

Les matches de samedi
A Baie

Pologne bat Hollande 9-0
(3-0, 2-0, 4-0)

On s'attendait à mieux de la part des
Hollandais. Il faut dire qu 'ils n'ont pas
eu de chance et , au premier tiers-temps,
l'un des défenseurs a marqué à deux re-
prises contre son propre camp. Au troisiè-
me tiers-temps, alors qu'ils perdaient par
5 à 0, les Hollandais ont voulu passer à
l'attaque. Cette tactique ne leur a pas
réussi et les avants de Pologne ont pu
marquer quatre buts.

Italie bat Finlande 5-2
1-0, 1-0, 3-2)

Depuis la veille, 11 semble que les Fin-
landais ont fait des progrès et Ils résis-
tent avec Impétuosité aux Italiens. Pen-
dant près de dix minutes, les Nordiques
ont l'avantage. Les Italiens attaquent à
leur tour, et Rauth réussit à, marquer un
but. Au second tiers-temps, les Finlandais
reprennent leurs attaques sans pouvoir
marquer. Ce sont les Italiens qui se mon-
trent le plus réalisateurs, et Rauth porte
le score à 2-0. Au troisième tiers-temps,
les Finlandais sont fatigués et les Ita-
liens attaquent à leur tour , Venturi mar-
que un but. Les Finlandais repartent et
marquent un but. Celui-ci stimule les Nor-
diques, mais ce sont les Italiens qui mar-
quent encore par Rauth et Innocentl.
Avant la fin, les Nordiques marquent en-
core une fois.
Etats-Unis battent Allemagne

4-0
(2-0, 0-0, 2-0)

Les Américains ne semblent pas don-
ner & fond et les Allemands se dégagent
souvent de l'étreinte. Au premier tiers-
temps, les Yankees peuvent faire montre
de leur science et marquent deux buts.
Au second tiers, les Américains ne pous-
sent pas et se contentent de s'opposer aux
contre-offensives des Allemands. Au 3me
tiers, les Américains recommencent à
mieux Jouer et peuvent marquer deux
buts.

A Zurich
Tchécoslovaquie bat Lettonie

9-0
(3-0, 3-0, 3-0)

Les Lettons ont fourni un bon match,
eomme la veille contre la Suisse. Leur
défense et leur gardien, en particulier, se
sont mis en vedette à maintes reprises.
Vers la fin du match, les Tchèques ont
fourni un grog effort pour tâcher d'ob-
tenir un résultat aussi important que les
Suisses, mais Ils se sont heurtés à une
défensive serrée. Ils ont donc marqué 3
buts dans chaque tiers-temps.
Suisse bat Yougoslavie 23-0

(7-0, 7-0, 9-0)
La veille, les Tchèques avaient

battu les Yougoslaves par 24 buts
à 0. On se demandait donc, hier à
Zurich, à quelle sauce les Slaves
allaient être mangés.

Peu avant le match, ceux qui se
rendaient au Dolder ont été accueil-
lis par le brouillard, une brume
crue et réfrigérante. Malgré cela , 2000
personnes sont présentes.

Les équipes sont composées des
joueurs suivants :

Suisse : Muller ; Trauffer, Tiger
Geromini , Badrutt ; Bibi Torriani ;
Hans et Pic Cattini ; C. Kessler,
Beat Ruedi , H. Kessler.

Yougoslavie : Rihar ; Pogacnik . Po-
povic ; Gregoric, Pavletic, Kacic ;
Tomic, Lombar, Zifnik.

Dès le coup d'envoi , les « Ni » en-
vahissent le camp yougoslave et Ba-
drutt marque un premier but suivi
d'un second par Pic Cattini. C'est
ensuite Bibi Torriani qui marque le
No 3 et Hans Cattini obtient le No 4.
Il y a six minutes que l'on joue. La
« Er Sturm » entre en lice ef les

Suisses continuent a dominer large-
ment. Beat Ruedi marque le No 5.
A la rentrée des Davosiens, les si-
tuations critiques sont nombreuses
devant le but des Slaves et deux buts
sont marqués, l'un par Bibi et l'autre
par Badrutt.

Au repos, le patineur neuchâtelois
Gerschwyler effectue une exhibition
très goûtée du public.

A la reprise, la ligne de Davos est
en action. Les Yougoslaves sont con-
centrés devant leur but où ils font
le mur. Après l'entrée en lice des
« Er », Beat Ruedi marque à deux re-
prises et Tiger Geromini place le
No 10. Entrée des « Ni » et l'orage
éclate devant le but yougoslave. Bibi
est déchaîné et il marque à quatre
reprises.

Au troisième tiers-temps, la phy-
sionomie de la partie ne change
guère. Les Suisses sont toujours à
l'attaque. Les frères Kessler réussis-
sent de jolies combinaisons et Her-
bert arrive à marquer à deux repri-
ses. Les hommes de Davos relaient
alors leurs collègues et Pic bat Rihar
deux fois. On en est à 18 buts.

On change alors de camp et, après
une brève apparition des «Er », ce
sont les « Ni » qui vont terminer le
match. Dans les dernières minutes,
les Yougoslaves sont complètement
débordés et doivent encore concéder
cinq buts qui sont marqués par Pic
(trois), Bibi et Hans.

Angleterre bat Belgique 3-1
(0-0, 0-1, 3-0)

Les Belges sont en net progrès et les
Anglais ne sont pas les maîtres du ter-
rain . Pendant tout le premier tiers, les
défenses ne laissent rien passer et, au re-
pos, le score est 0-0.

Au 2me tiers, les Belges sont assez
agressifs. Des deux côtés, on essaie de
profiter du brouillard en shootant de
loin. A la lOme minute, la défense anglai-
se est surprise et Poocman marque un
but.

Dans le dernier tiers, les Anglais éga-
lisent par Mac-Inroy, alors que le gardien
belge est tombé. Jusqu'à la fin du match,
les Anglais sont plus dangereux et par-
viennent à tromper la défense belge à
deux reprises par des shots de loin.

La journée de dimanche
A Bâle

Canada bat Pologne 4-0
(2-0, 1-0, 1-0)

Une victoire canadienne ne faisait au-
cun doute, mais on pensait que les Amé-
ricains gagneraient plus largement. Les
Polonais empêchèrent leurs adversaires
de développer leur Jeu. A force de voir
les « Smoke Eaters » Jouer dans toute
l'Europe, les équipes continentales ont
eu l'occasion d'étudier leur technique et
peuvent employer la tactique nécessaire
pour ne pas se laisser complètement
submerger.

Etats-Unis battent Finlande
4-0

(0-0, 1-0, 3-0)
Le « puck. » est à peine en Jeu que

les Finlandais amorcent attaque sur at-
taque. Les Américains sont très confiants
et ne donnent pas à fond . Chez les Fin-
landais, Nyholm est particulièrement
dangereux; à deux reprises, 11 ne man-
quera le but que de peu. Le gardien
américain est éblouissant et il sauve
plusieurs fois son camp.

Au deuxième tiers, les Finlandais, lé-
gèrement fatigués, ne fournissent plus
le même effort. Les Américains, eux aus-
si, ne sont pas bien transcendants. Il
faut un « cafouillage » devant le but
pour permettre à Dondl de marquer.

Dans le 3me tiers-temps, les Finlan-
dais s'effondrent et les Américains sont
franchement supérieurs; Ils sont constam-
ment à l'attaque et marquent par Bogue,
puis par Qulrk et Maley.

Allemagne-Italie 4-4
(0-1, 2-3, 2-0)

Après les prolongations
Allemagne : Hoffmann ; Wild , To-

bien ; Demmer, Novak, Freistitzer ;
Schmiedinger, Schenk , Kôgel.

Italie : Gerosa ; Carlassare, Rossi ;
Dionisi , Rauth , Venosta ; Venturi ,
Gasparini , Innocenti.

On s'aperçoit que Jaennecke ne
joue pas. Ceci va affaiblir considéra-
blement l'équipe allemande. On était
curieux de savoir pour laquelle des
deux équipes le public bâlois pren-
drait parti. Ce fut pour l'Italie. Des
deux côtés des attaques dangereuses
mettent les gardiens à l'ouvrage. Mais
il faut attendre la 9me minute pour
que Dionisi ouvre le score.

A la reprise, le match devient dra-
matique et les Allemands égalisent
par Demmer. Frcistritzer reprend à
la 4me minute un centre de Demmer-
vet et marque à nouveau pour l'Alle-
magne. Dionisi réussit alors un but ,
à la 8me minute, tandis que Venosta
en marque un second et que Rauth
donne l'avantage à son équipe.

Le jeu est rapide des deux cotes,
et Freistritzer marque par surprise.
Vers la fin , Schenk reprend de nou-
veau un centre de Kôgel et marque.

Il faut donc recourir aux prolon-
gations. Trois périodes de dix mi-
nutes sont jouées. Les équipes donnè-
rent le meilleur d'elles-mêmes, sans
pouvoir toutefois s'imposer. En con-
séquence, ce match sera rejoué lundi
soir.

A Zurich
Lettonie bat Yougoslavie 6-0

(0-0, 3-0, 3-0)
Cent spectateurs ont assisté à ce

match Joué dimanche matin. Au pre-
mier tiers-temps, les Yougoslaves se dé-
fendent fort bien et empêchent leurs
adversaires de marquer. Dans les deux
autres tiers-temps, les Lettons, meilleurs
patineurs et possédant une technique su-
périeure, s'imposent et marquent six buts.
Angleterre bat Hongrie 1-0

(1-0, 0-0, 0-0)
Bien que ce match ne Joue aucun rôle

pour la qualification en vue du second
tour, il est attendu avec intérêt par
3000 spectateurs. Les champions d'Euro-
pe qui , la veille, se sont montrés assez
faibles, semblent s'être repris. Au début,
en effet , le but des Magyars est assailli
et Max Inroy réussit à marquer. Les
avants anglais sont excellents, mais sont
trop personnels. Ensuite, le gardien an-
glais arrête plusieurs shots dangereux,
puis chaque défense est alertée a son
tour. Au 2me tiers, les Hongrois sont
supérieurs et attaquent à maintes re-
prises sans pouvoir battre le gardien
anglais qui se défend comme un lion.
Vers la fin de la seconde période, les
Anglais reprennent l'offensive sans suc-
cès. Au 3me tiers-temps, les Hongrois
font le mur et cherchent à profiter des
échappées. Le Jeu devient dur et, de
part et d'autre, des Joueurs sont expul-
sés. A un moment même, les Anglais
ne sont plus que trois sur la glace, mais
Ils arrivent à maintenir le résultat ac-
quis.
Suisse - Tchécoslovaquie 1-0

(0-0, 1-0, 0-0)
Quinze mille spectateurs enthou-

siastes acclament l'équipe suisse et
Bibi Torriani est l'objet d'une vive
ovation ; puis la foule entonne
l'hymne suisse.

Et la partie débute. F. Geromini
menace Modry, le gardien tchèque ;
puis deux tirs de Bibi passent de peu
à côté du but. C'est ensuite un tir de
Pic Cattini qui est retenu de justesse
par le « keeper » tchèque. Une dan-
gereuse attaque des Tchèques est
arrêtée par Badrutt , en pleine forme.
Muller dévie à son tour un tir de
Malecek. Le jeu est très rapide mais
les équipes terminent ce premier
tiers-temps sans conclure.

Mlle Anderes, championne d'e pa-
tinage artistique n 'a pas terminé sa
belle exhibition que déjà le public
stimule les joueurs suisses. Pic, d'un
tir foudroyant , expédie le palet sur
le gardien. Mais les Tchèques par-
tent à l'attaque et le sympathique
Bibi qui s'est replié en défense tom-
be lourdement sur la glace et quitte
la place. Aux dernières nouvelles,
Bibi souffre d'une assez grave frac-
ture du nez. Quelques secondes après
ce malheureux accident , Hans Cat-
tini part seul ef après un « drib-
bling » foudroyant , marqu e l'unique
but de la partie. Le public hurle sa
joie. Badrutt. à son tour , cherche à
marquer un but mais Modry est vi-
gilant. Les Tchèques sont plus
adroits et la défense suisse fait mon-
tre d'une grande activité. Muller ,
très calme, réussit à arrêter un tir
dangereux de Malecek.

Au cours du troisième tiers, il
semble que les Suisses cherchent
surtout à maintenir le résultat et
seul Delnon part à l'attaque. Le jeu
est alors ouvert et l'on assiste à de
jolies combinaisons dans les deux
camps, mais aucun but ne sera mar-
qué jusqu 'à la fin de la partie.

Les équipes qualifiées
pour le tour suivant

Voici les équipes qualifiées pour le
second tour:

Du groupe A: Etats-Unis, Allemagne
ou Italie. La Finlande est éliminée.

Du groupe B: Suisse et Tchécoslova-
quie. La Lettonie et la Yougoslavie sont
éliminées.

Du groupe C: Canada et Pologne. La
Hollande est éliminée.

Du groupe D: Angleterre et Hongrie.
La Belgique est éliminée.

Les deux nouveaux groupes ont été
ainsi formés:

Groupe A, a Zurich: Canada, Angle-
terre, Tchécoslovaquie, Allemagne ou
Italie.

Groupe B, a Baie: Etats-Unis, Polo-
gne. Suisse et Hongrie.

LES MATCHES DE MARDI
A Zurich: Canada - Angleterre; Tché-

coslovaquie contre le vainqueur du match
Italie - Allemagne.

A Baie: Etats-Unis - Pologne; Suisse-
Hongrie.
rjys///////ssssssssssssssssssssssssssssssssssssss *.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel

4 février
Température : Moyenne —2.8; Min . —5.1;

Max. —1.5.
Baromètre : Moyenne 730.6.
Vent dominant : Direction , variable ; for-

ce, faible.
Etat du ciel : couvert. Brouillard.

5 février
Température : Moyenne —2.8; Min . —5.3;

Max. -1.1.
Baromètre : Moyenne 729.8.
Vent dominant : Direction , S.-S.-E. ; for-

ce, très faible .
Etat du ciel : couvert. Brouillard .

Therm. 6 fèv„ 4 h. (Temple-Neuf) : — 2e

Hauteur du baromètre réduite a zéro
(Moyenne pour Neuchâtel : 719.5)

t I I I I I ¦

Niveau du lac. 3 février. 7 h. 30, 429.43
Niveau du lac, 4 février, 7 h. 30, 429.42
Niveau du lac, 5 février, 7 h. 30, 429.ÎD

| VIGNOBLE |
LE LANDERON

Au sujet d'une arrestation
Me Pierre Favarger, avocat à Neu-

châtel, nous écri t :
Divers journaux ayant, à l'occa-

sion d'une enquête en cours, formulé
des imputations graves contre le
docteur Bersot , au Landeron , celui-
ci tient à informer les lecteurs de
ces journaux et la population en
général , qu'il n'a jamais de sa vie
pratiqué des manœuvres abortives
et que par conséquent, il n'a pu faire
d'aveux à cet égard.

SAINT-BLAISE
Conférence Jones

(c) Entendre un sportif convaincu et
fort compétent puisqu'il est membre du
Comité olympique International et se-
crétaire général de la Fédération Inter-
nationale de basket-ball était une au-
baine pour notre village. Convié par
l'Union chrétienne de Jeunes gens. M. R.-
W. Jones, de Rome, qui est également
secrétaire sportif de l'U. C. J. G. de cette
ville, a entretenu ses auditeurs durant
plus d'une heure de ses expériences de
sportif.

Il montra que si le sport est devenu
Indispensable à nos conditions de vie
actuelle, à une saine hygiène et à un
harmonieux développement de l'Individu,
1] est dangereux aussitôt qu'on lui don-
ne trop d'importance, qu 'on l'exploite,
soit financièrement, soit politiquement ;
11 dervlent alors une restauration du pa-
ganisme hellénique qui défiait ses ath-
lètes et il conduit à une véritable ado-
ration païenne de la nature, du soleil.
La conclusion de M. Jones fut que, s'il
est heureux de voir les soins physiques
remis en valeur, 11 ne faut pas qu'ils
fassent oublier que le corps n'est que
l'enveloppe périssable de l'âme qui , elle,
est éternelle.

Le Requiem de Mozart
au Temple du bas

Les concerts

Bienfaisant pouvoir de 1 habitude ! A
mesure que s'écoulent les ans, nous sen-
tons mieux le prix qu 'il faut attacher à
certaines choses qu 'ils nous ramènent In-
variablement et dont nous ne saurions
plus nous passer. Il y a la floraison du
magnolia de l'hôtel DuPeyrou, le premier
envol des voiles sur le lac redevenu bleu ,
la fête de la Jeunesse, le rite séculaire des
vendanges, que sais-Je encore. Il y a aussi
ce concert annuel de la Chorale, que nous
attendons sans Impatience, mais dont
nous savons bien que s'il était supprimé
quelqu chose manquerait dans l'ordon-
nance de notre vie locale.

On n'ose parler de tradition , et pour-
tant rien n 'est plus traditionnel que ces
Joies fidèles et familières qui s'égrènent
d'un bout à l'autre de l'année et tissent
autour de nous des liens dont la fragi-
lité n'est qu 'apparente.

... Mais oui. après tout , parlons de tra-
dition. Car c'en est une qu 'a fait naître
et que sert la Société chorale en nous
donnant, chaque fin d'hiver, ce concert
spirituel dont la richesse et l'élévation
nous sont devenues si précieuses.

* «
C'était, samedi, le 108me. Et pareil

esprit de continuité mériterait à lui seul
quelque gratitude. Mais 11 y a cette at-
mosphère, que la Société chorale a créée
et qu 'elle s'efforce de maintenir... ; il y
a ce choix rigoureux qu 'elle s'Impose dans
les œuvres les plus nobles et les plus bel-
les de la musique d'église... ; 11 y a sur-
tout ce travail auquel elle s'astreint et
qui force l'estime. L'an passé déjà , après
l'exécution de ce magistral « de la harpe
aux cymbales » nous avions dit notre ad-
miration devant tant d'efforts , tant de
ténacité, tant de conscience. Il faut la
redire aujourd'hui. La Société chorale ne
comote ni voix excentlonelle. ni talent
particulier — peut-être même est-elle
trop nombreuse à notre gré — mais du
moins est-elle, dans les mains de son chef
qui la dirige depuis 20 ans, un Instru-
ment souple et docile qui dédaigne les
effets faciles et nous entraine au profond
d'une œuvre.

Ce chef, c'est M. Benner , on le sait. Et
11 faut que nous en parlions. La façon
dont 11 se recueille avant de saisir sa ba-
guette, ce don de toute sa personne, cette
attentive sobriété dont il fait preuve
quand 11 dirige , cette feinte froideur qui
tempère ses élans lui ont depuis long-
temps conquis. Ici . une estime que cha-
que concert accroît encore .

• •
Le Requiem de Mozart... Tout a été

dit , semble-t-ll , sur cette œuvre et sur sa
légende. N'y ajoutons donc rien . Ne cher-
chons pas. non plus, si le texte sacré ap-
pelait précisément l'exquise beauté, la
grâce délicate de ces inspirations. Le prin-
cipal est que Mozart ait laissé parler son
âme, donné l'écho de sa résignation , de
son détachement de la vie . Certains mor-
ceaux, comme le quatuor « Tuba mlrum »
qui part de la basse pour aboutir Insen-
siblement à la légèreté du soprano, sont
d'une sérénité, témoignent d'une vision si
haute de la beauté qu'on en demeure con-
fondu .

La Chorale tout entière a rendu cette
œuvre incomparable avec une ampleur,
une science, un souci admirables. L'or-
chestre de Berne, qui l'accompagnait , fut
également remarquable. Et si les cuivres
Jouèrent parfois. — dans la première par-
tie surtout — un peu fort , 1 ensemble de-
meure d'une rare qualité. Enfin , 11 faut
louer hautement les Quatre solistes, Mlle
Annette Brun . soprano. Mme ftina
Nuesch , alto. M. Ernest Bauer, ténor et
M. Arnold Geerlng, basse, qui tous quatre
méritent les plus vifs éloges pour la fa-
çon dont ils soulignèrent certains passa-
ges essentiels de l'œuvre. Félicitons aussi
M. Samuel Ducommun. organiste pour la
mnltrlse avec laquelle il tint l'oreue.

81 l'on n'a pas applaudi comme on le
fit l'an passé, après le 107me concert de
la Société chorale, du moins le très nom-
breux public ne se priva pas, en sortant
du Temnle du bas, de faire d'élosieux
commentaires. (g )

VAL-DE-TRAVERS

FLEURIER
Accident*

(c) Jeudi soir, à la patinoire, Mlle
Solange Pétennann a fait une mau-
vaise chute. Elle a été radiographiée
à l'hôpital et l'on a constaté qu'elle
souffrait d'une fracture de l'avant-
bras.

— Dimanche matin , un automo-
biliste, M. Robert Dubied fils, ve-
nant de la place d'Armes et se di-
rigeant vers la place du Marché,
renversa, en voulant l'éviter, alors
qu'il se trouvait à gauche de la
chaussée, un piéton , M. Vuilleumier.
Puis, l'automobiliste perdit la direc-
tion de sa voiture et vint enfoncer
la vitrine du magasin de primeurs
de Mme Gygi-Barrelef , causant d'im-
portants dégâts matériels.

Gen t i l l e  attention
(c) La fanfare « L'Ouvrière » a dorme,
hier matin, un concert devant le domi-
cile de son ancien directeur, M. Albert
Jeannln, puis s'est rendue à l'hôpital où
M. Lucien Piétra , président de l'Associa-
tion cantonale des musiques neuchâte-
loises, est actuellement en traitement.

AUX MONTAGNES
LA CHAUX-DE-FONDS

La mort de M. A. Quinet
directeur

des « Armes-Réunies
M. Antoine Quinet, directeur de la

musique militaire « Les Armes-Réu-
nies », est décédé samedi matin à la
Chaux-de-Fonds. 11 fut frappé dans
la nuit d'une attaque. Tous les soins
que l'on tenta de lui porter demeu-
rèrent vains.

M. Antoine Quinet était âgé de 69
ans.

Il était venu à la Chaux-de-Fonds
en 1930, pour diriger « Les Arroes-
Réunies J>, qu'il conduisit de succès
en succès. Il était membre de la
commission cantonale de musique,
et avait également dirigé pendant
quelques années l'« Union instrumen-
tale » du Locle, qu'il venait de quit-
ter récemment.

Ancien officier belge, doué de
qualités musicales très grandes, il
ne laisse que des regrets à la Chaux-
de-Fonds.

Souscription en faveur
des soupes populuircs

M.-L. P., 5 fr. ; R. D., 5 fr. ; Ano-
nyme, 5 fr. ; Anonyme, 20 fr. ; Ano-
nyme, Bôle, 2 fr. — Total à ce jour:
984 francs.

FEUILLE" D'AVIS
DE NEUCHATEL

ii
publie les dernières
nouvelles de la nuit

II
el reçoit les

dépêches du matin
par service spécial

f
Madame René de Pourtalès;
Monsieur Roger de Pourtalès;
Mademoiselle Mathilde de Pour-

talès;
les enfants de feu Monsieur et

Madame Frédéric Humbert-de Pour-
talès,

et les familles parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du

décès de
Madame

Roger DE POURTALÈS
née Mathilde LA ROCHE

leur belle-mère, grand'mère, belle-
sœur, tante et parente , que Dieu a
reprise à Lui dans sa 90me année,
le 5 février 1939, munie des Sacre-
ments de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu dans
l'intimité, le mardi 7 février.

K. L P.

Madame et Monsieur Pierre BAR-
BIER-BERMOND ont le plaisir d'an-
noncer l'heureuse naissance de leur
fils

Claude-Henri
Neuchatel-Matemlté, 5 février 1939.
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I LA VILLE
t Adolphe Tenger

On a appris avec chagrin , à Neu-
châtel, la mort de M. Adolphe Ten-
ger, sous-chef de bureau à la poste
de la gare, une figure bien connue
de noure ville. Il participa active-
ment à la vie de nos sociétés locales
et fut notamment, pendant long-
temps, président cantonal de la So-
ciété suisse d'ornythologie.

Affable et bienveillant , le défunt
était apprécié de tous.

Une affaire ancienne
qui se décolore

Au mois de septembre dernier , M.
G.-H. Pointet faisait paraître dans
«La Sentinelle » un article sur la
propagande nazie en Suisse. Rédigé
sous forme de pap ier à sensation,
cette publication fit en effet quel-
que bruit à l'époque. Mais le journal
chaux-de-fonnier dut reconnaître
par la suite que certaines des révé-
lations de son correspondant ne re-
posaient en réalité sur rien. Ce fut
le cas en particulier le 6 décembre
dernier, à propos de M. Fritz Benoît ,
ancien notaire , mis en cause par M.
Pointet et dont « La Sentinelle »,
par une mise au point , reconnais-
sait qu'il n'avait jamais reçu ni dis-
tribué de brochures de propagande
nazie.

Chronique régionale

I VAL-DE-RUZ
CERNIER

Conférence
(c) L'Université de Neuchâtel, toujours
généreuse à l'égard des commissions sco-
laires, a eu l'attention d'offrir à celle de
Oernler une conférence de l'un de 6es
professeurs, privat-docent, M. Ed. Bo-
rel , directeur de l'Hospice cantonal de
Perreux. Jeudi soir, devant un bel au-
ditoire, M. Borel a traité un sujet qui
s'annonçait d'un grand intérêt : « De la
sorcellerie à la psychiatrie, l'ère des sor-
cières au pays neuchâtelois. »

Son exposé a été écouté avec beau-
coup d'attention, encore que l'acousti-
que de la salle n'ait pas convenu à la
voix du conférencier, et, sur ce vaste su-
Jet de la sorcellerie dans ces derniers
siècles, il nous a permis de nous rendre
compte des progrès accomplis de nos
Jours pour placer dans son Juste milieu
le Jugement de ces phénomènes extra-
ordinaires qui dépendent beaucoup plus
de la psychologie et de la santé que
d'actes volontaires et conscients. Une
heure agréable et Instructive nous a été
accordée par notre Université.

CHAPEAUX
ROBES . MANTEAUX

,Ç*i-*/. Imi— ....
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Madame Lina Vogel-Bùhlmann;
Madame veuve E. Vogel-Jacot, à

Londres;
Monsieur et Madame O. Bosshard-

Vogel et leur petite Dolly;
Mademoiselle Suzanne Vogel et

son fiancé , Monsieur Henri Marguet;
Monsieur Ernest Vogel et sa fian-

cée, Mademoiselle Denyse Fontana;
Monsieur Edmond Vogel;
Madame Eliska Vogel , en France;
Monsieur et Madame Alphonse Vo-

gel , à Vevey;
les familles Buhlmann , à Bienne

et Berne ,
ainsi que les familles Helfer, à

Genève et Paris ,
ont la profonde douleur de fa ire

part du décès de leur cher époux ,
père, beau-p ère, grand-père, frère,
oncle et parent ,

Monsieur Gustave VOGEL
que Dieu a repris à Lui après quel-
ques jours de maladie, à l'âge de
72 ans.

Neuchâtel , le 4 février 1939.
Le travail fut sa vie.

Ps. XXIII.
L'ensevelissement aura lieu le

lundi 6 février, à 15 heures.
Domicile mortuaire: Draizes 40.

On ne touchera pas
Prière de ne pas luire de visites

Cet avis Ment lieu de lettre de faire part

Le comité du Ski-club de la Côte
a le pénible devoir de faire part à
ses membres du décès de

Monsieur Gustave VOGEL
père du caissier du club, M. Ernest
Vogel.

Ils sont priés d'assister à l'enter-
rement, qui aura lieu le lundi 6 fé-
vrier, à 15 heures.

Il prendra les agneaux dans ses
bras et les portera dans son 6eln.

Es., XL, 2.
Monsieur et Madame Walther

Ryser et leurs enfants, à Paris ;
Monsieur et Madame Alfred Ry-

ser, à Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Edouard

Ryser ;
Monsieur et Madame André Ryser

et leur fils ;
Monsieur et Madame Christ Ryser.

à Chaumont, leurs enfants et petits-
enfants, à Chaumont et Vevey;

Les enfants et petits-enfants de
feu Adolphe Ryser, à Chaumont.
Enge, Saint-Biaise, Genève et en
France ;

Madame veuve Liénar, à Erladj .
et ses enfants, en Amérique ;

Mademoiselle Marta Ryser, à Neu-
châtel ;

les familles Favre-Marchand, Che-
valier, à Neuchâtel , Beyrouth et
d'ans le canton de Vaud,

ainsi que toutes les familles paren-
tes et alliées, font part du départ
pour la Patrie céleste de

Monsieur Jean-Jacob RYSER
leur bien-aimé père, grand-père,
arrière-grand-père, frère, beau-frè-
re, oncle, parent et ami, qui s'est
paisiblement endormi dans le Sei-
gneur, après une longue maladie
supportée avec courage et résigna-
tion, dans sa quatre-vingt-deuxième
année, le 4 février 1939.

Neuchâtel , le 4 février 1939.
(Draizes 32)

Jésus leur dit: Je suis la résur-
rection et la vie; qui croit en mol
vivra, quand même il serait mort.

Jean XI, 25.
L'incinération aura lieu lundi 6

février 1939, à 13 h. 30. Départ de
l'hôpital des Cadolles à 13 heures,
r.nlfe an Crématoire.
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Déjà pour nous a lui l'aurore
D'une félicité sans fin.
Seigneur, quelques Instants encore,
Et nous serons tous dans ton sein.

Madame Fanny Grize , à Neuchâ-
tel ;

Monsieur et Madame Jean Grize-
Dâllenbach et leurs enfants, à Yver-
don;

Monsieur et Madame Marcel Gri-
ze-Cellier et leurs enfants, à Cor-
naux;

Monsieur et Madame Paul Grize-
Horisberger et leurs enfants, à Zuch-
wil (Soleure) ;

Mademoiselle Renée Grize, à Neu-
châtel;

Mademoiselle Hélène Grize, à Neu-
châtel;

les familles Gaille, Baillod , Mar-
guerat, Jeanmonod-Delay, Jeanmo-
nod-Chatelanat ,

Mademoiselle Ruth Jeanmonod ,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont la douleur de faire part du

décès de

Mademoiselle Lucie GRIZE
Ins t i tu t r ice

leur chère et bien-aimée fille, sœur,
belle-sœur, tante, nièce, cousine et
parente, qui s'est endormie paisible-
ment dans la paix de son Sauveur
aujourd'hui 5 février 1939, dans sa
45me année, après ¦ quelques jour s
de maladie.

Neuchâtel , le 5 février 1939.
(Parcs 49)

L'Eternel est mon berger, Je
ne manquerai de rien.

Ps. xxni. 1.
Dans la tranquillité et dans

la confiance sera votre force.
Es. XXX. 15.

La date et l'heure de l'ensevelis-
sement seront indiquées ultérieure-
ment.
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IMPRIMERIE CENTRALE ET DE LA
FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL S. A-


